
Le Sénat américain condamne mac Garthy
Après un vote de censure

Genève, le 8 décembre.
Par 67 vcf ix contre 22, le Sénat des

Etats-Unis a appr ouvé, je udi soir 2 dé-
cembre, le texte d'une résolution con-
damnan t définiti vement la conduite du
sénateur j unior du Wisconsin, Joseph
McCarthy, sur les deux points princi-
paux que voici : 1) p our avoir f a i t
obstruction au processus constitution-
nel ; 2) p our avoir porté atteinte à
l'honneur et à la réputation du Sénat
des Etats-Unis.

Ce vote appelle quelques commen-
taires, car s'il ne concerne bien enten-
du en principe que les seuls sénateurs
américains, il n'en est pas moins vrai
que le maccarthysme et son sort in-
téressent le monde tout entier.

Premier p oint à souligner : le vote
f inal est intervenu beaucoup plus vite
qu'on ne le prévoyait. C'est le lundi 8
novembre, immédiatement après les
élections, que le Sénat (l' ancien Sénat
et non poin t celui issu de ces élec-
tions) s'est réuni en session extraordi-
naire pour juger McCarthy. La limite
de la session avait été prévue po ur la
veille de Noël , le 24 décembre. Or, les
débats ont été interrompus pendant
dix jours à la suite d'un accident de
McCarthy (certains commentateurs
mettent ce mot accident entre guille-
mets) au cours d'une soirée où il avait
été fêté par ses adepte s : il s'était abî-
mé le coude dans une vitre ! Pendant
ces dix jours qu'il passa à l'hôpital de
la marine, un « comité des dix millions
d'Américains mobilisés pour la jus -
tice » se mettait à recueillir des signa-
tures protestant pa r avance contre le
Mme qu'infligerait peut-êtr e le Sénat.
lorsque le Sénat repri é ses séances

lundi dernier, McCarthy étant sorti de
l'hôpital le bras droit dans une magni-
f iée écharpe blanche, le « comité des
10 millions » annonçait la cueillette
d'un peu plus d'un million de signa-
tures. Fait étrange : c'est McCarthy
lui-même qui propos a que les débats
soient éconirtés et que l'on passe auss'i
vite gue possibl e au vote. Croyait-il que
l'ef fe t  provoqué par son « comité des
10 millions » était suffisant ? Etait-il
un contraire déçu de ses résultats et
craignait-il plus encore de se blâmer

Un récent portrait du touillant
sénateur du Wisconsin.

devant l'opinion publique que d'être
blâmé par ses collègues ? Mystère !

Un arrangement fatal.

Toujours est-il que le chef de la ma-
j orité républicaine du Sénat, Wil liam
F. Knowland, et celui de la minorité
démocrate, Lyndon Johnson (à partir
de la session de janvier, leurs rôles se-
ront renversés) se mirent d'accord
pour limiter, dès mercredi ler décem-
bre à 15 h., à 30 minutes pour chaque
parti e le temps de proposer des subs-
tituts à la motion de censure présen -
tée le 8 novembre pa r  la Commission
Wallons, et à 2 heures pour chaque
parti e le temp s de discuter tout amen-
dement, motion ou appel qui pourrait
être présenté. Dès ce temps écoulé, le
Sénat passerait automatiquement au
vote.

Deuxième point à souligner : cet
arrangement pris entre les chefs des
deux partis, désireux tous deux, pour
des motifs différents , d'écourter les
débats (Knowland parce qu'il était im-
patien t de se lancer dans la g rande
bag arre au suje t de la politiqu e d'Ei-
senhower et de Dulles qu'il juge trop
molle à l'égard de la Chine commu-
niste ; Johnson parce qu 'il estime que
toute cette affaire nuit à son pays ) a
en définitive été fatal à McCarthy.
(Suite page 3.) Paul-A. LADAME.

Ilun! onur la uuairième fois
Ce n'est pas demain que la Suissesse

votera...

(Corr . part, de t L'Impartial »)
Les électeurs de Bâle-Ville ont reje-

té dimanche, par 21.123 non contre
17.321 oui, un projet de loi tendant à
l'introduction du suffrage féminin
dans le canton. La participation au
scrutin a été de 60 o/ 0.

C'est la quatrième fois, dans le
court espace de 23 ans, que les parti-
sans du droit de vote des femmes cher-
chent à introduire le suffrage féminin
à Bâle. Chaque fois, le souverain s'est
prononcé par la négative, par 12.455
voix contre 6711 en février 1920, par
14.917 voix contre 6125 en mai 1927, et
par 19.829 voix contre 11.709 en juin
1946. Préalablement à la votation de
dimanche dernier , on avait pris soin
de consulter l'élément féminin de la
population pour connaître ses aspira-
tions réelles en matière électorale. Le
résultat de cette consultation ne fut
toutefois pas très concluant, car si
33.166 femmes se sont prononcées dans
un sens affirmati f , 12.327 se sont dé-
clarées contre le suffrage féminin et
31.000 se sont abstenues, ce qui, dans
beaucoup de cas, équivaut à un verdict
négatif. Une opération semblable avait
été tentée à Genève quelques mois plus
tôt, qui avait donné des résultats plus
positifs , mais la douche administrée
par le corps électoral dans la votation
qui suivit , n 'en fut pas moins glaciale.

(Voir suite page 3) .

Les élections à Berlin-Ouest, auxquelles
participait , pour la première fo i s  depuis
1946, le par ti communiste, marquent
une nouvelle étape dans la lutte pour
le contrôle de cette ville-clef. A gauche
en haut, le premier ministre de l'Alle-
magne de l'Est , Otto Grotewohl, lors
d'une conférence de presse après son
retour de Moscou. A droite, le Dr Otto
Suhr, président socialiste du Parlement
occidental, en train de voter. M. Suhr
sera probablement le chef de la nou-
velle administration de la ville, étant
donné la confortable majorité que son
parti a conquise dans les élections.
Ci-contre, M. Heinrich von Brentano,
qui succédera prochainemen t au chan-
celier Adenauer au ministère des
affaires étrangères de l'Allemagne de

l'Ouest.

En Allemagne, toujours du nouveau..

/ P̂ASSANT
Y aura-t-il ou non une nouvelle «affai-

re de Lurs» ?
Certains journaux laissent entendre que

les avocats du condamné à mort connaî-
traient maintenant son secret et se disent
prêts à le révéler dès que certaines vérifica-
tions auront été effectuées. D'autres pré-
tendent que ce n'est là que bluff et bouil-
lie pour les chats. »

Attendons...
Nous verrons bien...
Comme quelques-uns qui sont enclins à

ne pas se contenter du verdict de Digne,
nous dirions volontiers du père Dominici t
«Coupable ? Oui... mais pas seul !»

Mais il faut bien reconnaître qu'après
toutes les surprises on en a toujours de
nouvelles.

Les moins drôles ne sont pas celles de
ces deux journaux, l'un belge et l'autre
français, qui ont offert respectivement 7
millions et 10 millions de francs français
au père Dominici pour qu'il écrive ses Mé-
moires.

Ses Mémoires ?
Les Mémoires d'un condamné k mort ?
Décidément le cas du «best seller» amé-

ricain de l'année dernière fait école. Et
certains confrères de la «grande presse»
ne reculent devant aucun ...sacrifice ou
aucun scandale. Comme les mouches ou
les corbeaux, il parait que «ça» les atti-
re... Que penser d'autre part du projet d'un
businessman connu qui a déclaré vouloir
racheter la Grande Terre pour en faire
au restaurant chic où chacun pourra cou-
doyer ou admirer le Gustave, l'Yvette et
la Sardine (sic) : «Pareille exploitation des
instincts humains les plus bas a quelque
chose d'écoeurant, m'écrit une lectrice et
abonnée de Bienne.» On se demande vrai-
ment si le monde dans lequel nous vivons
recèle encore un peu de pudeur ou de dé-
licatesse, voire de simple pitié à l'égard de
la malf N veuse mère et "grand-mère des
Drummond, qui finira bien par connaître
cette odieuse nouvelle. «Et ma correspon-
dante d'ajouter : « S'il existe des gens aus-
si curieux de frôler le crime et la guil-
lotine, que ne leur offre-t-on l'occasion de
faire en particulier connaissance avec cet-
te dernière ? Mais voilà ! Ils ne pourraient
pas profiter des «éditions spéciales»...

D'accord avec vous, chère Madame !
Certain respect ou certaines convenan-

ces sont en train de se perdre (Le taupier
dit même qu'lï f... le camp !). Mais des
sentiments qui nous paraissent à nous élé-
mentaires sont souvent jugés comme un
encombrant «excédent de bagages» par les
gens qui vont vite et fort et vendraient
l'humanité entière s'ils avalent la moin-
dre chance d'en faire des pépètes !

Le père Piquerez.

Le rêve doré de milliers de jeunes filles
est f ini. Le coureur cycliste bien connu,
Hug o Koblet , a convolé lundi en justes
noces avec un charmant mannequin de
Sch affho use , Sonia Bùhl . Après la cé-
rémonie civile à Maur, sur le Greifen-
see, où Hugo a élu domicile, le mariage
euï lieu à la Fraumùnster de Zurich,
ou une fo ule immense, composée sur-
tout de f emmes, s'était massée. Notre
p hoto montre les nouveaux mariés
Quittant l 'église. A l'arrière plan , on
reconnaît le Dr R upf , l' ami et le témoin

de mariage de Hugo Koblet.

Le « pédaleur de charme »...
s'est marié !

Pas d'illusions...
Un homme d'affaires peu honnête

s'était mis dans de vilains draps et
devait comparaître en tribunal.

Le jour du procès, il n'assiste pas
aux débats, mais charge un avocat
fameux de le défendre.

A l'issue de ce procès, l'avocat câble
à son client :

«La juste cause a triomphé ! >
Immédiatement, l'homme d'affaires

télégraphie à son tour :
« Dans ce cas, déposez tout de suite

un recours ! »

Ec|ios

Voulez -vous vivre cent ans ?
« Des an réparer l'irréparable outrage », telle est la préoccupation
éternelle des hornimes. Depuis l'antiquité jusqu'à nos Jours, la magie et
la science ont opposé un front commun à ce mal irrémédiable: la vieillesse.

Les reportages
de «L'Impartial

La Chaux-de-Fonds, le 8 décembre.
Depuis toujours, l'homme a cher-

ché à reculer l'instant suprême de la
mort. Déj à au temps où les dieux fou-
laient la terre de Grèce, ne suffisait-
il pas de se plonger dans les eaux de
la fontaine de Jouvence pour retr ou-
ver la grâce et l'éclat de la jeunesse,
comme le faisait Junon sous l'oeil
complice de son époux Jupiter (ce qui
n'empêchait d'ailleurs pas cette char-
mante déesse d'avoir un caractère
vindicatif et jaloux ) ?

A cette belle époque, on pouvait
aussi recourir aux bons offices de la
magicienne Médée , qui fit du vieil
Eson, roi d'Iolcos, un adolescent paré
de toutes les fraîcheurs en le coupant
en menus morceaux et en le faisant
bouillir dans un chaudron. Toutefois ,
Madame Médée n'était pas d'entière
confiance et savait jouer des tours à
sa façon. Témoin ce pauvre Pélias,
qui voulut suivre le même traitement
que son frère Eson et n'en resta ja-
mais qu'au premier stade de l'opéra-
tion !

La triste aventure de Pélias sem-
bla rendre les hommes plus prudents.
Il y eut bien , toutefois, un certain
magicien Faust , qui tenta de vendre
son âme au diable en échange de biens
terrestres et qui fut immortalisé par
Goethe.

Plus tard , un habile charlatan ita-
lien, du nom de Cagliostro, coque-
luche des femmes « d'un âge certain »
de la Cour de Louis XVI, prétendait
rendre la jeunesse au moyen de dro-
gues mystérieuses.

Les Egyptiens pratiquaient
la chirurgie esthétique

Les Egyptiens eux-mêmes s'étaient
intéressés à la chirurgie esthétique et
aux procédés de rajeunissement. On
a retrouvé un papyrus, datant du 16e
siècle avant notre ère, qui traite « De
la transformation d'un vieillard en
jeune homme » et qui recommande,
pour ce faire , l'emploi d'une huile ex-
traite des gousses de Fenugrec.

Mais, comme le dit le Dr Heuvel-
manns, « il fallut attendre que la phy-
siologie moderne s'emparât de la
question pour voir réhabilitées les
techniques violentes, chères aux héros
de l'Olympe. Aujourd'hui on taillade
de nouveau les chairs, de mystérieux
extraits de glandes sont injectés et
des viscères sont échangées d'un corps
à l'autre. Le sang coule, la jeunesse
fait parfois une discrète réapparition
et les dieux rient d'avoir eu raison».

Quelles sont les causes de la vieillesse?
Les manifestations de la vieillesse

sont attribuées à des causes fort dif-
férentes. Selon certains biologistes,
celle-ci est due à l'altération du sang,
à une intoxication d'origine intestina-
le. Pour d'autres, elle est la consé-
quence d'une dégénérescence des glan-
des endocrines et de modifications du
tissu conjonctif qui enveloppe tous les
organes du corps.

Les premiers ont forgé leur opinion
dans des mythes anciens. De tous
temps, on avait découvert le rôle im-
portant de l'état du sang dans le dé-
roulement du processus de la sénes-
cence. Un pape, Innocent VIII, crut si
bien à l'action rajeunissante d'un sang
juv énile qu'il se fit transfuser, dans
l'espoir de retrouver sa verdeur, le

sang de trois adolescents. Mais il en
mourut, l'imprudent.

Le chien du Dr Alexis Carrel
Cinq siècles plus tard , le Dr Alexis

Carrel reprenait la méthode préco-
nisée par le médecin juif d'Innocent
VIII et l'appliqua avec succès dans
une expérience qu'il tenta sur un
chien en procédant au nettoyage bio-
logique de son sang. Après qu'il eut
saigné la bête à blanc, il recueillit les
globules rouges et les sépara par cen-
trifugation du sérum, afin de les la-
ver consciencieusement. Quant à ce-
lui-ci, il fut remplacé en totalité par
de l'eau distillée contenant certains
sels, dont la concentration imitait la
composition chimique du sérum. Le
sang artificiel ainsi injecté fut , pour
le vieux chien, le signal d'une vie
nouvelle. Dès qu'il fut remis de l'opé-
ration, il se mit à manger avec ap-
pétit et à gambader avec joie. Son
poil repoussa, ses yeux s'éclaircirent
et, consécration de ce sensationnel ra-
jeunissement, le brave chien se mit
à rechercher avec insistance la com-
pagnie de ses voisines de chenil !
(Voir suite page 3.) F. MONTFORT.
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qualifié(e) sur plaquage or G. serait
engagé(e) tout de suite ou pour date . . .
à convenir. Pas capable s'abstenir. —
S'adresser au bureau de LTmpartial.

(.:•, .: ¦ • • 24151

r

, 
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Caisse nationale suisse
d'assurance

¦ " • en cas d'accidents
cherche

employé qualifié
. et

habile dactylo
Offres avec curriculum
vitae
à l'Agence d'arrondissement
de LA CHAUX-DE-FONDS. '

^ : J

CHEF
d'entreprise

ayant l'es capacités pour diriger le person-
nel et pouvant visiter la clientèle, est de-
mandé pour date à convenir. — Offres ma-
nuscrites avec références à case postale
47401. ' "

TECHNICIEN
de première force, bâtiments ou travaux
publics, serait engagé tout de suite par en-
treprise neuchâteloise. — Offres avec cur-
riculum vitae, prétentions, références, etc.,
sous chiffre AS 60586 N, aux Annonces-
Suisses S. A., Neuchâtel.

Important commerce (alimentation et tex-
tiles) exploitant cinq magasins, cherche un

gérant
expérimenté, capable de diriger l'affaire et
connaissant parfaitement l'achat et la ven-
te.
Les offres émanant d'employés ou de com-
merçants qualifiés dans la branche pour-
sont également être retenues. Discrétion
absolue.
Offres avec curriculum vitae , photo et ré-
férences sous chiffre P 7123, à Publicitas,
Lausanne.

Personne âgée d'au moins 25 ans et jouis-
sant de l'estime générale, serait engagée

. en qualité de

représentant
par grande entreprise introduite dans tou-
tes les classes de la population. Salaire fixe
dès le début , commission et frais en plus.
Bonne formation professionnelle est assu-
rée. — Offres avec photo sous chiffre
P 7697 N, à Publicitas, Neuchâtel.

Importante maison de la
place cherche pour tout
de suite ou époque à con-
venir

f acturiste -
dactylographe

Faire offres avec curricu-
lum vitae et prétentions, à
Case postale 8769,
La Chaux-de-Fonds.

P L AQ U É  OR

lïiwr (») qualifié (e)
serait engagé (e) tout de suite ou pour
époque à convenir. Place stable. — S'adr. à
M. Marcel Humbert fils, Avenir 17, Le

,: Locle. Tél. (039) 3 12 67.

JEUNE VENDEUR
sortant d'apprentissage,

CHERCHE PLACE
dans commerce de confection pour- hom-
mes ou autre. Libre tout de suite ou à
convenir. — Offres sous chiffre D. B.
24206, au bureau de L'Impartial.

Entreprise horlogère de la ville offre pla-
ces stables et bien rétribuées à

ouvrières
consciencieuses et habiles pour travaux de .
remontages et visitages. Entrée tout de
suite ou à convenir. — Offres écrites sous
chiffre F. T. 23952, au bureau de L'Im-
partial. "

Nous cherchons pour nos établissements au
Cameroun français un

horloger rhabilleur
capable

Les postulants possédant de bonnes con-
. * naissances professionnelles sont priés d'a-

dresser des offres détaillées, avec référen-
ces et curriculum vitae manuscrit sous
chiffre N 12418 Q, à Publicitas S. A., Bâle.

terrain à vendre
quartier Montbrlllant, pour constructions
villas. Parcelle de 4380 m2. Possibilité de
morcellement en deux parties. Obligation
de construire.
Offres sous chiffre J. M. 24021, au bureau
de L'Impartial.

Jb Ĵ ĴBl HOTEL DE PARIS
HH. La Chaux-de-Fonds

<̂ ^; y; -z*j SSSÊ |H| Jeudi et vendredi , 9 et 10 décembre ,
^̂ ^S^̂ ^saE22S2S5=̂ -̂' après-midi et soir de 14 h. à 22 heures

2J.2M&MtbcJ:ioM, eJt e,xpo ,sitio>n,
des fameuses machines PFAFF & CALANDA

I«  Plus besoin d'enfiler les aiguilles » M
broderie entièrement automatique ff

R. NÀGELI Neuchâtel Tél. 51351
STAUFFER RADIOS, suce. C. Reichenbach, LA CHAUX-DE-FONDS
R. DUCOMMUN-MATILE, machines à coudre, LES PONTS-DE-MARTELS A

FEMME DE MÉNAGE
est demandée 3 à 4 mati-
nées ou après-midis par
semaine. — Téléphoner
au 2 40 25.
ON

~ 
DEMANDE " un hom-

me pour enlever la neige
du trottoir cet hiver. —
S'adresser Doubs 117, au
ler étage.
ON DEMANDE pour épo-
que à convenir, dans mé-
nage soigné avec enfants,
employée de maison. —
S'adr. au bureau de L'Im-
partial. 23668
CHAMBRE à deux Wt&T
chauffée, est demandée
par deux jeunes dessi-
nateurs. Centre de ville.
Entrée à convenir. —
Ecrire sous chiffre H. B.
24157, au bureau de L'Im-
partial.
DEMOISELLE cherche
belle chambre si possible
indépendante pour le 15
décembre. Téléph. (039)
2.15.81. 
APPARTEMENT 1 pièce
et cuisine à louer tout de
suite ou à convenir. —
S'adresser Boucherie 9, au
2e étage.
A LOUER logement de 3
chambres, cuisine et dé-
pendances, au centre de la
ville. Même adresse : à
vendre un ménage com-
plet à très bas prix. Pres-
sant. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 24096
CHAMBRE meublée, avec
part à la cuisine est de-
mandée du 16 au 22 dé-
cembre. — Ecrire sous
chiffre J. L. 23872, au
bureau de L'Impartial.
CHAMBRE meublée est à
louer tout de suite ou .à
convenir à Monsieur. —
S'adresser le soir, rue Nu-
ma-Droz 51, au rez-de-
chaussée, à droite.
CHAMBRE indépendant
te, meublée, à louer pour
le 15 décembre. — S'adr.
rue de l'Hôtel-de-Ville 1,
au 3e étage.
CHAMBRE meublée , au
soleil , à louer . tout de
suite. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 24108

BELLE CHAMBRE pour
couple ou une personne
avec part à la salle de
bains, est à louer. Libre
le 15 décembre ou date
à convenir. — S'adresser
au bureau de L'Impartial
ou tél. 2 80 32, aiux heures
des repas. 23758
CHAMBRE meublée à
louer tout de suite. — S'a-
dresser au b u r e a u  de
L'Impartial. . 23969
CHAMBRE indépendante
.à deux lits à louer tout de
suite. — S'adresser à M.
Edmond Hoferer, Puits 16,
tél. 2 24 45. 
A VENDRE un manteau
et une robe de soirée pour
jeune fille. Prix raisonna-
ble. — S'adresser Doubs
131, ler étage, à gauche.
A VENDRE 1 machine à
laver électrique marque
Hoover (220 volts). Belle
o c c a s i o n .  En excellent
état. Prix avantageux. —
Visiter le soir depuis 18
heures 30 à 20 h. 30, sauf
le samedi. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

24116
A VENDRE avantageuse-
ment 1 paire de skis hic-
kory, 190 cm., fixations
Kandahar, arêtes et Tri-
max ; 1 paire de skis de
fond, 200 cm., avec sou-
liers de fond No 40 ; ain-
si qu'un manteau noir
homme, taille moyenne. —
S'adresser à M. J. Ryser,
République 23, de 18 h.
à 20 h. 
SKIS 190 cm. de longueur,
fixations Kandahar, arê-
tes. Etat de neuf. 1 pai-
re fuseaux dame gabar-
dine noir, taille 42, sont
à vendre. — S'adresser
Commerce 17, pignon 5,
entre 19 h. et 22 h.
A VENDRE trolleybus élec-
trique à l'état de neuf , et
2 perruches avec volière.
— S'adresser à M. Golay,
Parc 155, tél. 2 66 57.
OCCASION Superbe
manteau de fourrure en
phoque bleuté, ainsi que
costume, jupe et robe,
à vendre à très bas prix.
Taille 40 - 42. — S'adres-
ser au bureau de L'Im-
partial. 24205
SKIS à vendre, Mustang,
hickory, 205 cm., état de
neuf. — S'adresser à M.
J. Vuille, Numa-Droz 159,
de 19 h. à 20 h. Télépho-
ne 2 49 63.
A VENDRE machine à la-
ver «Tempo» à l'état de
neuf , bas prix. — S'adres-
ser Crêtets 109, rez-de-
chaussée à droite.
POUSSETTE Royal Eka ,
en parfait état, est à
vendre. — Tél. 2 73 75.
A VENDRE manteau de
fourrure brun , taille 42,
en très bon état. — S'a-
dresser rue du Ravin 15,
au ler étage, tél. 215 46.
A VENDRE machine à
coudre, réchaud à gaz mo-
derne, fourneau à pétrole
et table, le tout en bon
état. — S'adresser rue Nu-
ma-Droz 37, au 2e étage
à droite, après 19 heures.
A VENDRE "guitare à
l'état de neuf. — S'adres-
ser av. Leopold - Robert
117. au 3e étage, à droite.

Nous cherchons pour entrée immédiate

mécanicien-
outilleur

ou

mécanicien
connaissant la machine
à mesurer SIP
pour notre service de contrôle de jauges.

Faire offres à DIXI S. A., Usine I, Le Locle.

Fabrique de ressorts d'horlogerie cher-
che

àf  ̂m y ipB.%1 |â

de f abrication
connaissant à fond le métier, ayant de
l'autorité, de l'initative et le sens des
responsabilités. Engagement immédiat
ou à convenir.

Faire offres écrites avec curriculum vi-
tae et références sous chiffre F. V.
24252, au bureau de L'Impartial.
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snsiituthce
retraitée cherche à louer
logement confortable de
2 ou 3 pièces et cuisine,
dans maison d'ordre, pour
le 30 avril 1955. — Télé-
phoner au 2 39 84. 

Bien-être
chez soi grâce aux tapis
Smyrne. Travail facile et
agréable à la portée des
dames et des messieurs.
Alice Perrenoud, spécia-
liste, Jacob-Brandt 2.
T'ai 9 âR e.A

Urgent
A vendre très bon mar-
ché, petit fourneau ca-
telles, avec cavette, 120
francs ; magnifique buffet
de cuisine moderne, vi-
tré, couleur crème, 130
francs ; petit potager à
bois moderne, Fr. 95.- ;
divan turc métallique, 1
place, sans matelas, 30
francs ; grand matelas,
beau crin blanc, Fr. 90.-.
— S'adresser au bureau
de L'Impartial. 24025

TERMINAGES
sont cherchés

tous calibres. Travail garanti. Prix tl
rif. — Offres sous chiffre A. M. 2424
au bureau de L'Impartial.

Industrie horlogère
Pour de bons débouchés, insérez dans le

journal « MACCABI », diffusé
dans toutes les parties du monde.
Demandez un numéro spécimen ou la vi-

site de notre représentant,
t MACCABI », Bàle 9, case postale.
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Le mi américain condamne Mac Cari
Après un vote de censure

(Suite et f in)

En e ff e t , un seul amendement fu t
pré sen té, et présenté par le sénateur
lêpublica in Wallace F. Bennet, de
l 'Utah (le collègue d'Arthur V. Watkins ,
il l'Utah également, et mormon com-
me lui) , demandant que McCarthy soit
(condamné formellement > — et non
point seulement blâmé — « pour les
déclarations qu 'il a faites à la presse, à
la télévision et dans un discours ins-
crit au protocolle, aiprès que la Com-
mission de censure du Sénait (présidée
par Watkins) eut recommandé un
blâme de McCarthy ». C'était aller en-
core beauco up plus loin que la Com-
mission Watki7is n'avait été. Cet amen-
dement f u t  pourtan t voté par 64 voix
contre 23.

Mac Carthy n'est pas l'Amérique.

Trosième point : le Sénat des Etats-
Unis est composé de 96 sénateurs (2
par Etat , comme les conseillers aux
Ita ts de nos cantons, la Constitution
suisse de 1948 ayant repris , comme
chacun le sait, le système américain
dors en vigueur depuis plus d'un de-
mi-s iècle) . Or, 67 sénateurs se sont ex-
primés contre McCarthy et 22 en sa
faveur. C'est-à-dire que 89 d'entre eux
ont fait connaître leur opinion, et que
7se sont abstenus. Le nom des absten-
tionnistes ne nous est pas connu au
moment où nous écrivons ces lignes —
pas plus d'ailleurs que le nom des vo-
tants des deux côtés — mais ce que
nous savons, c'est que le Sénat (l' an-
cien, répétons-le) est composé de 49 rê-
publicans et 47 démocrates.

En d'autres termes, le vote du 2 dé-
cembre détruit non seulement la lé-
gende absurde , propagée en Europe par
les communistes et les communisants,
que McCarthy est le symbole de l'Amé-
rique, mais il détruit aussi la légende
selon laquelle les républicains sont
pour McCarthy et les démocrates con-
tre, en bloc.

En e f f e t , si même les 47 démocrates
s'étaient en bloc déclarés contre Mc-
Carthy, il aurait encore fal lu  que 20
rép ublicains se j oignent à eux pour
arriver au total du vote de censure :
67.

Et si tous les républicains étaient
pour lui, ce ne sont pas 22 voix, ou
même 29 (si l'on veut considérer que
les abstentionnistes étaient des parti-
sans qui n'osaient pas se prononcer)
qui auraient dû s'opposer à la condam-
nation , mais bien 49.

En définitive , si vraiment McCarthy.,
comme d' aucuns se sont époumonnés
i le faire croire à l'Europe, représen-
tait la « droite réactionnaire », et que
celle-ci était identifiée avec le parti
républicain , il aurait évité la censure
par 47 voix contre 49 !

Une légende qui prend fin.

L'analyse exacte des voix manque
encore. Mais on ne se tromp e certai-
nement pas de beaucoup en disant que
les 22 voix sénatoriales qui se sont op-
po sées à la condamnation du sénateur
ju nior du Wisconsin étaient également
p artagées entre les deux partis. Peut-
être même compte-t-il plus de p arti-
sans démocrates que républicains. Et
cela s'explique fort  bien : certains sé-
nateurs démocrates du Sud sont inf i -
niment plu s réactionnaires, et donc
en définitive plus proches, sentimen-
talement, du démagogue qu'est McCar-
thy, que la plupar t des républicains.

Quatrième point : si, somme toute,
les deux tiers plus un des sénateurs
ont condamné formellement McCar-
thy, sur le nombre des sénateurs expri-
mant un vote, il n'en reste pas moins
çtte ses « partisans » font moins d'un
quart du Sénat. Et encore avons-nous
mis le mot partisan entre guillemets,
car il ressort des interventions de ces
p arlementaires au Sénat qu'un certain
nombre d' entre eux n'ont voté contre
h motion de censure que parce qu 'ils
!/ voyai ent soit une division du parti

républicain, soit un affaiblissement de
la lutte anticommuniste à laquelle ils
sont sincèrement acquis.

L'influence réelle de McCarthy — et
donc ^importance relative du maccar-
thysme en tant que phénomène amé-
ricain — est beaucoup plu s fidèlem ent
exprimée par le nombre des voix re-
cueillies par le « comité des 10 mil-
lions » : 1,6 million au 3 décembre, cela
fai t  exactement le 1% de la pop ula-
tion. C'est négligeable.

Mac Carthy continuera.

Cinquième point : il n'en demeure
pa s moins que toute «l' af faire McCar-
thy » a nui considérablement au pres-
tige des Etats-Unis dans le monde li-
bre tout entier — cet homme, comme
l'a dit un féroce journaliste américain,
mériterait à la fois l'ordre de Lénine
et le prix Staline pour les services ren-
dus à la cause du communisme sous
prétexte de le combattre — et a sans
doute suffisamment divisé le parti ré-
publicain p our l'empêcher de regagner
en 1956 le pouvoir législatif perdu le
2 novembre.

En e f fe t , c'est sur le groupe des 22
supporters de McCarthy dans cette
affaire que s'appuiera le sénateur
Knoioland dans ses attaques contre la
politique étrangère en général et asia-
tique en particulier d'Eis enhower et de
Dulles. Et les conséquences de cette
opposition seront infinimen t plus gra-
ves que tout ce qu'a pu faire le séna-
teurs junior du Wisconsin pendan t
toute sa carrière.

Paul A. LADAME.
P. S. — A propos , que deviendra Joe

McCarthy ? Eh bien ! Il continuera
jusqu 'à ce que les électeurs du Wiscon-
sin lui retirent son mandat . Il l'a dit
lui-même : « Le Sénat pourra me blâ-
mer encore vingt fois , j e  continuerai.»
Grandeur et servitude de la démocra-
tie libérale...

Les mots-croisés du mercredi
Problème No 404.

Horizontalement. — 1. — Nul n'é-
tait censé les ignorer. A toujours un
porc devant lui . Parfum. 2. Pronom.
C'est toujours au meilleur qu 'il est
confié. Pour rendre les rues inusables.
3. Article. Conforme à la morale. Mou-
vement de l'âme. 4. Nom d'un frère
inférieur-. Souvent faite par un train.
D'un auxiliaire. 5. Ville de la pro-
vince, du Bengale. Possessif . Après
son aventure, il fit mainte prouesse
que seule nous permet l'ardeur de la
jeunes se. Pronom. 6. Ennoblit. Arti -
cle. Etre humain. 7. Elle donne de la
valeur au diamant. Critique sans bon-
té. Noires, elles promettent de l'eau.
8. Sur la portée. Pronom. Empêche de
choisir la liberté. Possessif.

Verticalement. — 1. Pour obtenir
La propreté. 2. Noircis. 3. Pronom.

Solution du problème précédent

Plaine caillouteuse. 4. S'il est pris
aussitôt que survient le réveil , il dis-
sipe, à l'instant, les brumes du som-
meil. Bout de ruban. 5. C'est, parfois ,
Jérusalem. Article. 6. Se fait secouer
par la tempête. 7. D'un auxiliaire. Se
fait avec un bulletin. 8. Chez les fai-
seurs d'embarras. Pronom. 9. Ses des-
sous sont mouillés. D'une seule cou-
leur. 10. Qui a l'esprit satisfait . 11.
Possessif. Préposition. 12. Pour le des-
sert. Indique la surprise. 13. Faisons
renaître. 14. Figures géométriques. Ar-
rive à certaines époques. 15. Altérâmes
la vérité., 16. Se trouve. Article.

(N B. — Les lignes horizontales 3
et 6 doivent former une phrase com-
plète.)

non! Qour la pins lois
Ce n est pas demain que la Suissesse

votera...

(Suite et f in)
Les Bâloises ne voulurent pas tomber
dans l'erreur commise par les Gene-
voises de laisser s'écouler trop de
temps entre l'expression de leur volon-
té et celle du corps électoral. Elles mi-
rent rapidement un projet sur pied et
l'on passa au vote. Est-ce à cette tac-
tique qu'elles doivent d'avoir rempor-
té encore que négatif , un résultat sen-
siblement meilleur que lors des trois
autres votations ?

Les partis libéral, catholique et des
bourgeois et artisans avaient tous trois
recommandé le reje t du projet, tous
les autres partis s'étant déclarés en sa
faveur. Les résultats de certains bu-
reaux de vote ont cependant claire-
ment démontré que ces mots d'ordre
n'ont pas été suivis. Le fait est que la
proposition des partisans du suffrage
féminin sur la place de Bâle a passé
de 37 à 46 o/ 0 des suffrages exprimés,
de 1946 à 1953.

Ajoutons qu'à Zurich, où la même
question était posée au corps électoral,
le rejet a été beaucoup plus catégori-
que : 119.543 non contre 48.143 oui. Ces
chiffres ne laissent aucun doute con-
cernant les sentiments des électeurs à
l'endroit du suffrage féminin. Le pro-
jet était d'ailleurs marqué du sceau de
l'initiative communiste, ce qui était
plutôt de nature à lui aliéner même les
plus fervents soutiens du féminisme
sur le plan politique.

m Him
Notre feuilleton illustré

D'après le célèbre roman
historique

de LEWIS WALLACE

(Copyright tn Oosmoprea)

Dans son message à Ben Hur ,
Malluch annonce un grand évé-
nement. Celui que tous atten-
dent serait actuellement sur les
rives du Jourdain et déjà la
nouvelle s'en propage à travers
toute la Palestine En fait , le
nouveau Roi ne s'est pas encore
montré en public...

Mais le prophète Elie ne parle
plus que de lui dans ses dis-
cours. Tout Jérusalem accourt
pour l'entendre parler et la fou-
le est aussi dense sur le rivage
qu 'il habite qu 'au Mlorut des
Oliviers , le jour de la Pâque.
Malluch termine en demandant
à Ben Hur de venir au plus
tôt.

Après avoir relu une fois en-
core à ses compagnons le mes-
sage de Malluch. Ben Hur dé-
cide de ne pas perdre de temps
s'apprête à rejoindre Jérusa-
lem escorté d'un guide arabe
Dès demain , la Galilée doit être
avertie de cet important évé-
nement et ses amis s'en char-
geront.

Ben Hur avant de partir a
écrit deux lettres. L'une à Si-
monide, l'autre au cheik Ilde-
rim. Il est nécessaire que les
deux hommes qui lui ont per-
mis de former l'armée du nou-
veau Roi soient au couran t de
la grande nouvelle . Ils doivent
savoir aussi qu 'il se rend à Jé-
rusalem.

Voulez -vous vivre cent ans ?Les reportages
de «L'Impartial»

J
(Suite et nn)

D'autres expériences sur le chien
furent tentées en 1927 par Wilhelm et
Busquet. Les deux savants obtinrent
des résultats surprenants et réussi-
rent à prolonger la durée du raj eu-
nissement pendant près de quatre
mois.

Mais, ces expériences — mis à part
Innocent VIII — n'ont jam ais tenté
les hommes. Et pour cause !...

La méthode de Metchnikof...
Le Dr Metchnikof émit une théorie

qui eut grand succès au début de
notre siècle. Selon lui , l'ennemi, le
foyer d'infection, c'est le gros intestin,
d'où des myriades de microbes diffu-
sent, dans la lymphe et le sang, les
poisons qu'ils sécrètent. Pour lutter
contre cette flore meurtrière, le sa-
vant prescrivit , tout d'abord , l'abla-
tion pure et simple du côlon. Mais ,
ce procédé audacieux n'eut pas d'au-
tre effet que de raccourcir la vie des
patients, au lieu de l'allonger. Devant
cet échec, Metchnikof préconisa alors,
pour lutter contre la putréfaction in-
testinale, l'absorption de lait caillé.
C'est de là que date la vogue du yog-
hourt.

La théorie de Metchnikof trouve
une correspondance dans la science
du rajeunissement appliquée par cer-
taines sectes de l'Inde, où les initiés
soumettent leurs corps à un traite-
ment sévère. Ce dernier est toujours
précédé d'un nettoyage complet de
l'organisme et notamment du tube di-
gestif. Les yogis — puisque c'est d'eux
qu'il s'agit — suivent ensuite un ré-
gime lacté accompagné d'exercices

psychiques, destinés à purger l'esprit
de ses scories et à renforcer la volon-
té. Selon certains observateurs , les
yogis parviendraient ainsi à des âges
fort avancés. ;.", 4

...ct celle de Voronoff
Voronoff est le premier savant qui

ait obtenu des résultats probants
dans le domaine du rajeunissement en
appliquant à l'homme une variante de
la méthode du Dr Steinach d'implan-
tation de glandes jeunes. Faute de
glandes humaines, Voronoff imagina
de se servir de fragments testiculaires
de chimpanzé, qui étaient introduits
dans le scrotum d'hommes séniles.
Mais, bien que l'on ait constaté chez
la plupart des patients traités une
sensible amélioration de l'état général
et souvent une reprise de l'activité
sexuelle, , de pareilles expériences n'eu-
rent jamais un effet durable. Les
greffons ne peuvent s'adapter et sub-
sister dans un corps d'une espèce dif-
férente.

Et voici M. Bogomoletz !
En examinant de nombreux cente-

naires, le médecin russe BogomoJetz
fut frappé par le parfait état de con-
servation de leur tissu conjonctif , qui

cheveux et des rides s'effacer. Les
manifestations les plus profondes de
la vieillesse, comme la décalcification
des os et la sclérose des muscles et
des artères, furent neutralisées.

En outre, le sérum de Bogomoletz
a également un effet salutaire sur
certaines maladies comme le typhus,
la blennoragie et la scarlatine. Le sa-
vant russe étudiait l'application de
son sérum au traitement de la tuber-
culose et du cancer, lorsqu'il mourut
en 1946.

Il est encore Impossible, à l'heure
actuelle, de juger de la durabilité de
ce traitement. Seul l'avenir dira si
Bogomoletz voyait juste en prédisant
à ses patients une vie pouvant attein-
dre 120 ou 150 ans.

Bogomoletz mort, les recherches
d'un traitement de raj eunissement
n'en furent pas pour cela interrom-
pues. Dans tous les pays du monde,
des savants s'occupent activement de
mettre au point de nouvelles formules
de sérum. En France notamment, on
se soucie essentiellement d'obtenir le
sérum à partir d'organes d'animaux,
car les prélèvements sur des cadavres
sont interdits par la loi et se heur-
tent, d'autre part , à de nombreuses
difficultés pratiques.

enveloppe tous les organes. Le savant
constata qu 'en vieillissant, le tissu
conjonctif acquérait une structure ré-
ticulée, c'est-à-dire en forme de ré-
seau. En se servant d'extraits frais de
rate ou de moelle épinière prélevés
sur des cadavres de jeunes gens, il
parvint , en 1940, à préparer un sérum
qui reconstituait dans les cellules al-
térées la structure juvénile. Injectée
à de nombreux patients, la prépara-
tion donna des résultats étonnants.
Chez certains, il y eut un véritable re-
gain de jeunesse, on vit pousser des

Le meilleur traitement : l'hygiène
Mais, quoi qu'il en soit, il faut se

persuader que l'homme peut atteindre
un âge très avancé sans recourir à des
méthodes artificielles. Ne pas com-
mettre d'excès, vivre d'une façon
saine et régulière , soigner ses maux
avec clairvoyance, voilà la meilleure
recette que l'on peut indiquer aux fu-
turs centenaires !

Et rien n'empêchera Dieu et la na-
ture de faire leur oeuvre...

Francis MONTFORT.

Le délicieux roman de Jean Mi-
roir, «EN UN VOL DE CHIMÈ-
RES », vient de prendre fin. Il s'est
terminé d'une manière charman-
te, après les inévitables tempêtes
que l'amour nous oblige à traver-
ser, pauvres humains que nous
sommes !

C'est un roman d'une tout autre
nature que nous vous proposons de
lire aujourd 'hui, chers lectrices et
lecteurs. Nous avons déjà publié des
oeuvres du grand romancier d'a-
ventures Roger Vercel, en particu-
lier « AURORE BORÉALE », qui
était non seulement une oeuvre re-
marquablement écrite et composée,
mais encore prise sur le vif , puisque
Roger Vercel est 'lui-même un ex-
plorateur du Pôle nord. Grâce à lui,
nous allons pénétrer dans un monde
héroïque et humble, celui des sau-
veteurs de navires en détresse, sur
les côtes escarpées de l'Atlantique.
Ceux qui , par la tempête, vont es-
sayer de tirer des abîmes de l'océan
les pauvres marins ou les voyageurs
en détresse.

Là aussi il existe, outre la vaillan-
ce et le sacrifice quotidiens, des
sentiments moins avouables, que
Vercel, qui connaît le coeur de
l'homme, sait admirablement dé-
crire. Ce roman d'un genre parti-
culier vous fera certainement pas-
ser de passionnantes et instructives
soirées d'hiver !

Notre nouveau
grand feuilleton

«Si IV/ff

La nature maussade et dénudée, la
température glaciale. Qui ne serait
heureux de se réchauffer le cœur par
une friandise qui protège contre ces
rigueurs ?
Le véritable SUCRE DE MALT WANDER,
si apprécié exerce sur petits et grands
une action expectorante et adoucis-
sante.
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L'actualité suisse
Au Conseil national

Election du nouveau
vice-président

BERNE, 8. — Mercredi matin, le
Conseil national a appelé à sa vice-pré-
sidence M. Paul Burgdorfer (Berne) du
parti des paysans, artisans et bour-
geois. Le nouveau vice-président a été
élu par 102 voix sur 155 valables.

17 voix se sont portées sur M. Buri ,
16 sur le nom de M. Wartmann. II y a
eu vingt voix éparses.

(M. Burgdorfer est né le 8 juillet 1903.
Il est bourgeois de Vinelz (Fenil) , sur
les rives du lac de Bienne. Son appren-
tissage commercial terminé, il est allé
à l'étranger et notammen en Italie et
en Belgique. De retour au pays, il f u t
nommé en 1936 administrateur-gérant
de l'Union des arts et métiers du can-
ton de Berne. Il est membre de la
Chambre suisse des arts et métiers. Le
nouveau vice-président siège d e p u i s
1943 sur les bancs du Conseil national.)

Discussion autour de l'impôt de luxe

Les propositions du Conseil
fédéral sont repoussées

Les modifications que le Conseil fe-
réral propose d'apporter à l'impôt de
luxe donnent lieu à une assez longue
discussion, elles impliquent une moins-
value de recettes de 3,200,000 francs.
Au nom de la minorité .socialiste de la
commission, M. Gruetter, soc. Berne,
voudrait que la baisse du taux d'im-
pôt de 10 à 6 % ne soit appliquée qu'aux
montres et non pas aussi à la bijou-
terie, à l'orfèvrerie, aux fourrures et
à quelques autres groupes de marchan-
dises. En revanche, la majorité de la
commission veut aller plus loin que le
Conseil fédéral et propose de ramener
le taux maximum de l'impôt de luxe à
6% pour toutes les catégories de mar-
chandises, d'où une moins-value de re-
cettes de 8 millions de francs, soit plus
du tiers du rendement total de l'impôt
de luxe qui est d'environ 21,5 millions
de francs. Cette proposition extrême ,
vivement combattue par M. Streuli ,
chef du Département des finances
et des douanes, reçoit l'appui
des radicaux Scherrer (Schaffhou-
se) et Bûcher (Lucerne) , du libéral Ja-
quet (Bâle-Ville), et des paysans Tschu-
mi (Berne) et Reichling (Zurich).
* Au vote, la majorité l'emporte sur
toute la ligne, les propositions du Con-
seil fédéral et de la minorité sont suc-
cessivement écartées par 100 voix con-
tre 40, 112 voix contre ai et 102 voix
contre 42.

L'impôt sur le chiffre d'affaires
La Chambre passe ensuite aux arti-

cles du projet qui traitent de l'impôt
sur le chiffre d'affaires. MM. Dietschi
(rad. Bâie-ville) et Beck (cons. Lucer-
ne) , auteurs de propositions tendant
à créer un régime spécial en faveur
des œuvres d'art et des artistes assu-
jettis à l'impôt sur le chiffre d'affai-
res les retirent au vu des explications
données par le chef du département
des finances et les rapporteurs, qui
démontrent que le régime transitoire
ne permet aucune modification de
structure. C'est seulement dans le ca-
dre du régime définitif des finances
fédérales qu'il pourra être tenu comp-
te des vœux exprimés en particulier
aussi par MM. Bringolf (soc. Schaff-
house) et Egger (rad . Berne).

MM. Wartmann (pays. Thurgovie)
et Herzog (soc. Bâle-Ville) défendent
ensuite des propositions de minorité
visant à étendre la liste des objets et
produits non soumis à l'icha. Le débat
continuera en séance de relevée à
16 h. 30. '

L'augmentation des droits
de douane américains

sur les montres
pourrait avoir de graves

répercussions sur notre balance
commerciale

PARIS, 8. — Reuter. — Dans son
rapport annuel sur la situation écono-
mique de la Suisse , l'OECE souligne
que la récente augmentation des droits
de douane américains à l'importation
de montres pourra it avoir de sérieux
e f f e t s  sur la balance du commerce de
la Suisse, dans ses rapports avec la
zone dollars et sur l'industrie horlogè-
re suisse en particulier. L' exportation
globale de montres suisses et de mou-
vements de montres pendant le pre-
mier semestre de 1954, poursuit le rap-
port , a diminué de 8 o/ 0 par rapport à
la période correspondante de l'année
1953. Si l'on compare la seconde moi-
tié des deux dernières années, l'on
constate que les exportations en 1954
se trouvent réduites de 25 o/ 0 par rap-
port à 1953. Pour ce qui est, en revan-
che, du trafic commercial entre la
Suisse et les autres pays membres de
l'Union européenne de paiemen ts, la
situation économique de la Suisse con-
tinue, comme par le passé , à être f o r t
satisfaisante.

Chronique jurassienne
Un nouveau livre de M. Joseph Beuret-

Frantz.
M. Joseph Beuret-Franz, notre ex-

cellent; collaborateur Aramis, qui, avec
tant de talent et dans un style très
personnel, décrit la terre jurassienne
sous ses aspects les plus divers et la
fait connaître aussi par ses exquises
causeries à l'émission commune de Ra-
dio-Berne, fait paraître en cette fin
d'année aux Editions Frossard, à Por-
rentruy, un nouvel ouvrage sous le ti-
tre : « Secrets de nos vieilles maisons,
simples gens, simples choses ». C'est
une suite de contes délicieux, fleuran t
bon le terroir et son parler , agrémen-
té de dessins finement travaillés. Nous
en reparlerons.

A Bienne
Légère reprise dans l'industrie

horlogère
(Corr.) — Il y avait au 25 novembre

66 chômeurs, contre 58 le mois précé-
dent et 23 le mois correspondant de
l'année passée.

A l'exception de quelques entrepri-
ses assez importantes, où le fléchisse-
ment du degré d'occupation s'est en-
core accentué, causant une légère
augmentation du chômage partiel , la
situation dans l'industrie horlogère a
été caractérisée en novembre par une
légère reprise et un nombre plus
grand de demandes de main-d'oeuvre
qualifiée. La situation reste égale-
ment satisfaisante dans l'industrie des
machines et en partie dans celle des
métaux, ainsi que dans le bâtiment
et les branches annexes. La recherche
de personnel qualifié reste vive dans
les arts graphiques, dans l'industrie
électronique et autres entreprises
d'installations, ainsi que dans le ser-
vice de maison et l'hôtellerie. Les
transports et le commerce ont aussi
disposé de nombreuses occasions de
travail pour la main-d'oeuvre quali-
fiée et mi-qualifiée.

A Bienne
Sévère condamnation

dans une affaire d'avortement
BIENNE, 8. — La Chambre crimi-

nelle bernoise a condamne mardi, à
Bienne, à 3 ans et demi de réclusion,
un homme de 61 ans, reconnu cou-
pable d'avortements. Six autres co-in-
culpés comparaissaient avec lui. Ils
devaient répondre d'assistance dans
les avortements ou de complicité pas-
sive. Ils ont été condamnés à des
peines de 1 à 3 mois de prison avec
sursis. On a tenu compte dans la con-
damnation du principal accusé du fait
qu'il était un récidiviste, qu 'il ne tint
aucun compte dans ses interventions
des mesures les plus élémentaires de
prudence et qu'il encaissa des sommes
de 500 fr. et plus.

Chronious neueiielsise
Cernier. — TJn accident interrompt

la circulation des trolleybus.
(Corr.) — Mardi vers 18 heures,

alors qu'il descendait sur Fontaines,
un automobiliste de Cernier, M. R. J.,
est venu donner en plein contre un
poteau de la ligne du trolleybus, à
gauche de la chaussée. Le poteau a
été cassé et l'automobile a subi quel-
ques dégâts. Il n'y a pas eu de bles-
sé. Seule la circulation des trolleybus
a été arrêtée durant une heure. L'ac-
cident serait dû à l'état de la route,
recouverte d'une couche de neige
mouillée.

A l'extérieur
La neige recouvre le nord de l'Italie

MILAN, 8. — Reuter. — La neige
est tombée mardi sur toute l'Italie du
nord. Dans plusieurs localités, on a
dû passer le chasse-neige pour dé-
blayer les rues. A Pignerol , à 35 km,
au sud-ouest de Turin, la couche at-
teint même 90 cm. La neige a éga-
lement fait son apparition pour la
première fois cet hiver à Turin et à
Milan.

Churchill n a toujours pas retrouve le message
qu'il adressa au maréchal Montgomery en 1945

LONDRES, 8. — Reuter. — Sir Wins-
ton Churchill a déclaré aux Com-
munes qu'il n'a pas été possible de re-
trouver jusqu'ici le message qu'il croit
avoir envoyé en mai 1945 au maré-
chal Montgomery. Il a ajouté que les
recherches continuaient activement
pour le retrouver. Sir Winston a pré-
cisé qu'il avait certainement deman-
dé de surseoir à la destruction des ar-
mes allemandes. En réponse à un dé-
puté travailliste, le . premier ministre
a démenti ensuite que des accords
quelconques aient été passés en mai
1945 entre le maréchal Montgomery et
ie maréchal allemand von Busch, sur
le maintien de forces allemandes et
le stockage des armes. Sir Winston a
ajouté qu'après la capitulation incon-
ditionnelle, aucune unité de l'armée
allemande n'est restée en existence.

Un autre députe travailliste a de-
mandé si le premier ministre était au
courant de ce que les gens étaient
très étonnés en apprenant qu'il était
prêt, en mai 1945, à réarmer les Alle-
mands. Sir Winston répondit que bien
des gens ont de la peine à trouver
matière à discussion — réplique qui

déclencha le rire des deux cotes de
l'hémicycle.

Un troisième député du Labour
ayant soulevé la question d'une ren-
contre avec le premier ministre d'U.
R. S. S., Malenkov, Sir Winston ne
donna aucune réponse.

Les révélations d'un ancien capitaine
de la 8e armée

PORT ELIZABETH, 8. — Reuter. —
Le capi taine Cyril Ward, ancien fonc-
tionnaire du chiffre de la 8me armée
en Italie, actuellement fonctionnaire
communal à Port Elizabeth, en Afrique
du Sud, a déclaré que la 8e armée
avait reçu l'ordre en son temps du Q.
G. allié en Italie de recueillir toutes
les armes allemandes et notamment
les munitions. Le capitaine Ward a
déclaré qu'il ne se souvenait pas exac-
tement du texte de l'ordre, mais celui-
ci a été réellement donné. L'U. R. S. S.
n'était pas mentionnée dans le message
chiffré.

Le capitaine Ward est convaincu
qu'il s'agit du même ordre qui a dé-
clenché le différend qui passionne ac-
tuellement tous les milieux britanni-
ques.

Autour de l'affaire Dominici

CARPENTRAS, 8. — AFP. — Me
Emile Pollak quittera ce soir Carpen-
tras, oil il plaide aujourd'hui , à desti-
nation de P aris où, demain, il doit
présenter à la chancellerie une version
nouvelle de l'a f f a i r e  de Lurs, se fon -
dant sur les « révélations » fai tes  la se-
maine dernière par Gaston Dominici
à ses défenseurs.

L'avocat marseillais manifeste tou-
jours la plus grande réserve à propos
de la substance et de la valeur des
documents dont il est porteur.

Il se refuse également à commenter
l'information selon laquelle le drame
aurait le vol pour mobile et le triple
assassinat serait l'oeuvre de plusieurs
personnes.

La police égyptienne découvre
un plan secret

PARIS, 8. — AFP. — La radio du
Caire, captée à Paris, annonce que
les services de renseignements du gou-
vernement égyptien ont découvert un
plan secret établi par les dirigeants
des « Frères musulmans » tendant à
noyauter la police et l'armée, avant de
renverser le gouvernement du colonel
Nasser.

Ce projet prévoyait notamment
l'entrée immédiate de jeunes « Frères
musulmans » à l'Ecole militaire et à
l'Ecole de police, dans le but de « sub-
merger le corps d'officiers par des
partisans de la Confrérie ».

Selon la radio égyptienne, les diri-
geants des « Frères musulmans » s'é-
taient assigné un délai de 10 ans
pour noyauter toutes les organisations
essentielles de l'Etat.

Pie XII va mieux
CITE DU VATICAN, 8. — AFP. —

L'« Osservatore Romano », dans une
note officielle , confirme qu'une légère
amélioration s'est produite dans l'état
de santé du pape.

La fin de l'année mariàle
CITE DU VATICAN, 8. — Reuter —

Au moyen d'un bouton installé à pro-
ximité de son lit de malade, le pape
Pie XII, a mis en activité, mardi, un
phare à Catania, en Sicile, en souve-
nir de l'année mariale qui prend fin
mercredi. A l'occasion du dernier jour
de l'année mariale, Pie XII fera une
allocution radiodiffusée.

Me Pollak présentera
aujourd'hui la nouvelle

version du crime

(̂ f̂ itoniaue. tnusicaâe

LE 
retour de ces magiciens de la

musique avait drainé la grande
foule au théâtre de La Chaux-

de-Fonds. Inutile de décrire les quali-
tés du jeu de ces musiciens viennois,
qui les ont précisément toutes reçues
en partage. La distinction et la fer-
veur, la forme et le fond , la nuance et
la force , la légèreté et la conviction,
bref tout , et la douceur et la tendres-
se, qui leur ont été données par sur-
croit ! Sous la direction d'un musicien
à qui rien n'échappe, et qui n'aban-
donne au public une interprétation
que munie de toute sa splendeur, M.
Willi Boskowsky, le Wiener Oktett peut
peut prétendre à la perfection, qu'il
atteint avec une souveraine et décon-
certante facilité.

« * *
Ce qui dans leur programme nous a

évidemment particulièrement séduit, ce
fut l'Octuor en f a  majeur de Franz
Schubert. Il est peu d'oeuvres dans la
musique en général et dans la roman-
tique en particulier, qui soit pourvue
d'autant de charme, d'émotion, d'es-
prit, de verve et de spontanéité. Il est
certain que le Wiener Oktett sert cette
oeuvre adorable mieux que personne
aujourd'hui, et qu'il fallait des Vien-
nois pour découvrir et relater aussi
fidèlement et avec tant de liberté
cette oeuvre exquise. Les huit instru-
ments rivalisèrent de subtilité pour
converser ensemble, et si nous avons
particulièrement admiré le premier
violon, dont le son extraordin'airement
distingué dominait le jeu sans s'en sé-
parer, nous avons écouté avec un plai-
sir extrême les bois et le cor, au son
invariablement mesuré et organisé, et
les cordes.

? * »

Le Quintette pour clarinette en si
mineur de Brahms connut une inter-
prétation aussi rigoureuse et cent fois
revue et corrigée que le Schubert.
Ici, la conversation de bonne compa-
gnie à laquelle préside tout quintette
avait toute la politesse et l'élégance dé-
sirables. Nous avons pris aux échan-
ges de vue entre instruments un très
vif agrément, bien que le suje t traité
nous intéressât motos que celui qui de-
vait suivre. Ce qui est évidemment da-
vantage notre faute que celle de
Brahms.

Mais que cette octuor viennois nous
revienne vite : si douce et si fière mu-
sique nous manque très cruellement
quand elle se fait trop longtemps dési.
rer ! La Société de musique et son pré-
sident le Dr Fritz Cohn, peuvent être
fiers de leur nouvelle et absolue réus-
site.

J. M. N.

Concert du Wiener Oktett
au Théâtre

Une annonce dans «t L'IMPAKTLU •
fait souvent l'affaire !

La Chaux-de-Fonds
Ouverture des pharmacies.

Les pharmacies Robert , av. Léopold-
Robert 66, Bernard , av. Léopold-Ro-
bert 21, et l'officine I des Pharmacies
Coopératives, rue Neuve 9, seront ou-
vertes jeudi 9 décembre, l'après-midi.

Les accidents de la circulation.
Hier, à 9 h. 30, un accrochage s'est

produit entre deux automobiles devant
le Garage Guttmann.

— A 12 h. 15, une auto a accroché
un camion au carrefour de l'avenue
Léopold-Robert et de la rue du Midi.
Dégâts matériels dans les deux cas.
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Mercredi 8 décembre

Etats général de nos routes
à 8 heures du matin :

Vue-des-Alpes : Verglas. Prudence !
La Cibourg : Chaînes recommandées
La Tourne: Chaînes recommandées
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L'APÉRITIF AUX PLANTES DES ALPES

Sus à Sa constipaîion
En rétablissant les fonctions naturelles, en
stimulant l'excrétion biliaire, la dragée
Franklin fait bien digérer et contribue
au bien-être. Toutes pharmacies et drogue-
ries, Fr. 1.80 la boîte de 30 dragées.

Tousser ou dormir ?
Victimes de la toux , que ne donneriez-vous
pas pour avoir des nuits calmes et reposan-
tes ? Il suffirait de prendre sans tarder du
bon Sirop Franklin pour arrêter ces quin-
tes, libérer vos bronches, apaiser les mu-
queuses, empêcher le rhume de s'incrus-
ter. Goûtez-le, vous vous sentirez mieux.
C'est un produit Franklin. Fr. 3.90, toutes
pharmacies et drogueries.

CINEMAS - MEMENTO
SCALA : Le comte de Monte-Cristo , t.
CAPITOLE : Notre-Dame de Paris, i.
EDEN : Le défroqué,  f .
CORSO : Les chevaliers de la table

ronde, f.
PALACE : Elle et moi. f.
REX : Les loups chassent la nuit, t.

(Cette rubrique n'émane pas de notre
rédaction; elle n'engage pas le jour nal)
Le Locle. — Musée des Beaux-Arts.

.Rappelons l'exposition de M. Robert Fer.
nier , Prix de Madagascar 1952 et de M,
Hermann Sandoz. Disons encore que M!Fernier parlera de Madagascar jeu di Jdécembre, à 20 h. 15.
Dès vendredi à la Scala.

Vous pourrez voir la deuxième époque
sensationnelle «La Vengeance du Comte de
Monte-Cristo» , l'oeuvre célèbre d'Alexandre
Dumas, tournée pour la première fois en
couleurs avec Jean Marais, Folco Lulli , Jac.
ques Castelot , Lia Amanda , etc. Qui donc
est-ce ce terrible justicier dont rien n 'ar-
rêtera le bras vengeur ? A-t-il oublié dans
cet excès de haine, l'amour d'autrefois ?
Vous avez aimé «La Trahison» , vous serez
enthousiasmé par «La Vengeance du Com-
te de Monte-Cristo». Jusqu 'à jeudi la pre-
mière époque «La Trahison» , dès vendre-
di , suite et fin de cette grande production
française.

Communiqués

A cause d'une ordonnance falsifiée

ROME, 8. — ANSA — Piero Piccioni,
fils de l'ancien ministre des affaires
étrangères, Attilio Piccioni , a été de
nouveau entendu mardi par M. Sepe,
juge d'instruction. Cette mesure a été
prise à la suite de la découverte d'une
ordonnance médicale dont la date, de
l'avis de la police scientifique , aurait
été modifiée. Cette ordonnance fait
partie de l'alibi de Piero Piccioni , qui
affirmait être resté alité le 9 avril,
dans la résidence de ses parents, le jour
de la disparition de Wilma Montesi.
C'est cette ordonnance établie ce jour-
là, qui devait prouver ses dires. La poli-
ce a toutefois établi , en se basant sur
des expériences chimiques, qu'il s'a-
gissait d'une ancienne ordonnance à
laquelle on avait modifié la date et
porté celle du 9 avril.

L'affaire Montesi va-t-elle
rebondir ?

du 8 décembre 1954

Zurich : JZïZ?
Obligations 7 8

VA % Féd. «/déc. KM^Îd 104.30d
3% % Fédéral 48 103',io 103.15
2% <y? Fédéral 50 102.10d 102.10
3 % C. F. F. 1938 101%d 101.70d
4 % Belgique 1952 104% 104̂
5 % Allemagne 24 92Vjd 92Vi
5VJ % Joung 1930 658 656
4 % Hollande 1950 104!,2 105 o
J?i % Suède 1954 100% 100.60
4 % Un. Sud-A. 52 101 d 101 Vi
Danube Save 1923 32Hd 32
l 'A % B. Int. 1954 101% 101
4% % OFSIT 1952 144 d 145

Actions
B. Com. de Baie 602 601
Banque Fédérale . 447 445
Union B. Suisses 1570 1575
Société B. Suisse 1355 1353
Crédit Suisse . . 1440 1438
Contl Linoléum . 525 525
Electro Watt . . 1455 1452
Interhandel . . . 1650 1635
Motor Colombus . 1208 1208
S. A. E. G. Sér. . aS^.d 89 d

Cours du

7 8

Indelec . . . .  710 d 1710
Italo-Suisse, priv. 330 531
Réassurances . . 9850 9875 d
Aar-Tessln . . . 1380 365
Saurer 1265 1250
Aluminium . . . 2565 2565
Bally 1025 1020 d
Brown-Boveri . . 1455 1450
Fischer 1305 1305
Lonza 1110 1115
Nestlé Aliment. . 1840ex 1835
Sulzer 2445 d 2450

(Baltimore & Ohio 143 143%
Pennsylvanie . . 85'̂  80%
Italo-Argentina . . 37U 37"i
Royal Dutch . . .  615 610
Sodec 53 52
Standard OU . . 465 469
Union Carbide C. 363 368
Du Pont de Nom. 727 720
Eastmdn Kodak . 296 293'^
General Electric. . 200 198U
General Motors . 400 399
Internat. Nickel . 254'i 254
Kennecott . . . .  410 414
Montgomery W. . 3301;.- 328
National Dlstl l lers 93:,'i 93Vs
Allumettes B. . . 63 63
Un. States Steel . 296 294
AMCA . . . .  S 44 90 44.90
SAFIT . . . .  £ 10 17 6 10.18.0

Cours du

7 8

FONSA c. préc. . 182" . 180
SIMA 1110 1103

Genève :
Actions
Chartered . . . . " " S[à.
Caoutchoucs . . tt d **'
Securities ord. . . 1*4 1"

Canadian Pacific . 131 1JJ
Inst. Phys. porteur 53° 5" ,
Sécheron, nom. . 5Q° d 500 d

Separator . . . .  1" ,»
S. K. F. . . . .- . 2" 274 d

Bâle :
Ciba 4055 407°
. happe" : : : : ™* «™ d

Sandoz 395° 3940

Hol.mann.La R. b'.j : «0 «"

Billets étrangers : Dem ol1"
Francs français , . 1.12'i 1-15
Livres Sterling . . 11.41 11 5*
Dollars U. S. A. . 4.27li 4.29'i
Francs belges . . 8.40 8.53
Florins hollandais 111.— 113.-
Lires italiennes . 0.66 1-j 0.49
Marks allemands . 98.50 9975
Pesetas . . . .  9.68 9.82
Schillings Autr. . 15.80 14.10

Bulletin communiqué par ('UNION OE BANQUES SUISSES
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Les services d'un conseil en publicité
sont-ils «rentables»?

' . ¦ • • . - . ¦¦ ,' ,- î 'î.i\ 
¦ • . . i

Cela dépend du conseil et. . .  de son client. de votre entreprise. C'est à cette condition seu- Quelques-unes des marques
lement qu 'il fera du bon travail.

.. , ., , , .  . . , . T1 j  r j i .•,• i j, I i qui utilisent les servicesLe métier de conseil en publicité n est pas 11 y a deux laçons d utiliser les services d un 2

protégé par la loi. Beaucoup se sentent appelés , conseil en publicité : \ des membres du Groupement
mais peu possèdent les qualités requises. Vous allez le trouver lorsque vous avez un pro-
Tout d'abord , le conseil en publicité doit con- blême de vente ou de publicité à résoudre , romand des conseils en .publicité':

naître à fond la techni que publicitaire , la exactement comme vous iriez chez votre avocat.
conception des différents moyens et leur utili- Il résoudra votre problème et sera rémunéré Montres Oméga
sation judicieuse , la photographie et le dessin , d'après l'importance de ses travaux. \ ; À Montres Longines
la photogravure et les différents procédés d'im- Ou bien , si votre budget est plus important , Mutuelle Vaudoise Accidents
pression , la presse, l'affichage , etc., etc. vous pouvez vous assurer ses services à l'année [ Vseg0
A part ces connaissances techni ques, le conseil moyennant des honoraires forfaitaires. v- h d
doit avoir de l'intuition , de l'imag ination , del'ini- Bref , il existe en tout cas une formule de colla- [ #

. . . .. Vermouth Noblesse
tiative, une forte dose de bon sens, une grande boration qui rend les services du conseil en
faculté de compréhension et d'adaptation. publicité «rentables » pour vous — à la condi-
Vous-même ou vos services serez amenés à tra- tion que vous le choisissiez bien et que vous Amag A. G.

vailler étroitement avec lui. Vous devrez l'initier lui offriez la possibilité de donner le meilleur [ Vehsokx
quelque peu à la marche et aux particularités de lui-même. \u**J Moumie-Mani^Or

En les lui confian t, vous vous libérez pour des tâches que vous seul pouvez accomplir *

Etude du marché Choix des supports Etablissement du budget Relations avec les dessinateurs , photographes, photograveurs , imprimeurs et agences de publicité • Merchandising • Contrôle

Si vous preniez contact-tout de suite avec l'un d'entre nous pour votre publicité de 1955 ?
Boillat Fernand , 3, rue Neuve , Lausanne (021)23 9679 Collet Maurice, 4, rue Daubin , Genève (022) 33 70 70 Gigandet René, 4, place Pépinet .Xausanne (021)221440
Caspari Georges , 6, pi. du Molard , Genève (022) 2555 44 Créations Trio , 23, av. de la Gare , Lausanne (021)23 5481 Mathey Francis, 33, av. de la Gare, Lausanne (021) 222530
Chavannes Ralph I I , bd de Grancy, Lausanne (021)260537 Devrient Pierre , 87, Gai. du Commerce, Lausanne (021)23 6418 G R O U P E M E N T  R O M A N D  DES CONSE.LS EN .PUBLIC I TÉChervet Herbert , 9, rue du Commerce, Genève (022)041181 FillioaRoger, 9/ 11, route de.Berne,.Lausanne (021)221643 Aff ilié à,h&dêration romwde.de piMicitê,



mcROVABLE , maïs uraiM!
LIT double « Duo » en métal doré 90/190 cm.,
treillis zingué , très solide, d'une construction
éprouvée, comme cliché

Avec 2 protège-matelas, 2 matelas à res-
sorts coutil double-retors bleu ou belge, ga-
rantis 10 ans.

Le tout seulement P l i  OTWI "

LE ROI DU BON MARCHÉ

MEUBLES

ANDREY
Premier-Mars 10 a Tél. 2 37 71
l J

Manufacture de boites de montres métal et
acier engage tout de suite ou pour époque
à convenir

uniEii
qualifié

ayant l'habitude du travail soigné.
Offres sous chiffre D. O. 23976, au bureau
de L'Impartial.

Qui prêterait la somme de

fr. 10.000.-
à jeune homme de confiance pour l'achat
de machine et concession ?
Offres sous chiffre G. F. 24167, au bureau
de L'Impartial.

Séjour dans le Midi
"' A louer à proximité immédiate de Cannes

dans jolie villa, très belle cham-
bre — pour deux personnes — tout
confort , salle de bains, vue magnifique.
Avec ou sans petit déjeuner. Arrangement
par jour ou par semaine. Offres à M. Bar-
din, Villa Nostre Amore, Mougins, (Alpes
Maritimes), France.

Fr. M-
le tapis

la révélation
de l'année

Une exclusivité de

iftarce/

/*at\
Rue Neuve 1

l J

1

Etrennes utiles
Dans un local spécialement approprié
vous trouverez nos

Couvertures pure laine
Couvertures d'autos pure laine
INOS I ArlO d'Orient et mécaniques

TOURS DE LITS
VOYEZ NOS ÉTALAGES

On réserve pour les fêtes

Cercle d'étude des travailleurs réalistes
Vendredi 10 décembre, à 20 heures, Collège primaire, salle No 4

Comment répartir les fruits du travail
pour éviter la guerre mondiale ?

Causerie de M. Marc Erard , membre de la FOMH
et de la Société neuchâteloise de science économique

Débat présidé par M. Marcel Loichat
Toute personne s'intéressant au problème de la paix par la justice

économique est cordialement invitée
Entrée libre

(T- ^ —T)
Depuis 1868 à La Chaux-de-Fonds

O R F È V R E R I E  IÏ RMVI BIJO U X

Bijouterie ï\ I \J ë ë-/\ l \  LJ Orfèvrerie
57, Avenue Léopold-Robert - Téléphone (039) 2.10.42tj .

Vient de paraître

H E R M A N N
GEIGER
PILOTE DES GLACIERS
Voici enfin , livrés au public , les sensation-
nels exploits du célèbre aviateur de nos .
Alpes.
Récit recueilli par André GUEX.
1 volume richement illustré :
broché Fr. 9.90 relié Fr. 13.—
Tous les exemplaires souscrits avant le 12
décembre seront signés par H. Geiger.
Réservez sans tarder votre exemplaire en
souscrivant au moyen du bulletin de com-
mande ci-dessous, chez votre libraire ou
chez l'éditeur :

LIBRAIRIE MARGUERAT S. A.
2, PI. Saint-François, Lausanne

Je souscris à exemplaire de
« H. Geiger, pilote des glaciers »

broché Fr. 9.90 relié Fr. 13.— *)
; *)¦ biffer ce qui ne convient pas.

Nom et prénom : 
Adresse : 
Date et signature : 
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Employée
pour correspondance et facturation est de- '
mandée pour début janvier ou février.
Offres sous chiffre F. A. 24141, au bureau
de L'Impartial.

ùi KecommattcLaK 6pécCa£amen,t

POUR NOËL
egg

f GAFE DE FÊTES
m
fg Cafetière bleue 250 gr. $.40
C Suprema 250 gr. 5*75
IÉL [
«# Autres mélanges déj à à partir de 2.60 les 250 gr.
JjSj et en plus

If boîte-cadeau seulement f«—
m
^^mmmmmié^ê^iWê^^mm^
Uf t atout ;
Tasse en porcelaine-ivoire OAremplie de pralinés-crème, très iins la>7V

Amandes et noisettes . . . 250 gr. 1,40
k FaHneS à tOUrteS (sortes diverses) ,_
Wk. prêtes à la cuisson paquet 1«*5>

Il Grand choix en magnifiques pendentifs en

ï' " ' PSfflL/iffi ' y î/:''"L'<*̂ 3i**Y TrrTnrJ^ii ^_^ >4afl'-
;
ï''":''^l'ir HÏJ mmw/W\IÏJiiPl nFlEL> n̂\ *̂ \ JÊ i

La Chaux-de-Fonds: rue de la Balance 10 - av. L.-Robert 57
St-lmier: rue Francillon 22 - Le Locle: rue du Temple 11

Théâtre de La Chaux-de-Fonds
Samedi 11 décembre, à 20 h. 30

Unique concert de gala
avec le fameux choeur original

LES COSAQUES
DU DON

\ sous la direction de son chef

S E R G E  J A R O F F
qui présente

ses chansons et ses danses
originales des Cosaques

Prix des places de Fr. 2.50 à 8.— (parterre
Fr. 7.—), taxe comprise. Vestiaire obliga-

toire en sus
Location ouverte mardi 7 décembre pour

les Amis du Théâtre, dès mercredi 8 pour
le public, au magasin de tabac du Théâtre.

Tél. 2 25 15.

mACHIII E
il remer

Luthy NEUVE, cadran
blanc, à vendre d'occa-
sion pour cause de non
emploi. Tél. 2.30.62 ou
après 19 h. 2.77.46.

ON DEMANDE

à louer ou à acheter

L AMPES
de parte
S'adresser au bureau de

L'Impartial. 24190

A vendre
banc de menuisier avec
outils divers, en parfait
état. — S'adresser à M.
Georges Calame, avenue
Charles-Naine 24, le soir,
après 19 heures.

A vendre
TROIS

chambres à coucher
d'occasion
dont :

1 comprenant grand lit ,
tables de nuit, commode-
lavabo, armoire à glace,
1 «paillasse», 1 matelas, 1
traversin, le tout

Fr. 450.-
1 se composant de 2 lits,
2 chevets, 1 jolie coiffeu-
se, 1 armoire 3 portes, 2
«paillasses», 2 traversins,
2 matelas, le tout

Fr. 750.-
1 très beau modèle mo-
derne en frêne - olivier ,
composé de : 2 lits, 2 ta-
bles de nuit, 1 commode,
1 coiffeuse, 1 armoire 3
portes, 2 sommiers et 2
matelas « Superba », le
tout en très bon état

Fr. 1850.-
Pour visiter s'adresser à

ODAC FANTI & Cie, à
Couvet. Tél. (038) 9 22 21
ou 9 23 70.

Auto à la disposition
des intéressés.

Vente permanente
de lingerie, habits, man-
teaux, rideaux, tapis, ta-
bleaux, glaces, régula-
teurs, montres, bijoute-
rie, argenterie, appareils
photographiques, jumelles,
accordéons, machines a
écrire, aspirateurs, livres,
saxophones, lustres, mi-
cromètres, calibres, etc.
Prix très avantageux.

CAISSE DE
PRETS SUR GAGES

Rue des Granges 4,
La Chaux-de-Fonds

A VENDRE deux grands
lits propres et un lavabo.
— S'adresser au bureau
de L'Impartial. 24176

r >|

Méeanleien -
serrurier

s é r i e ux et capable,
connaissant également
ouvrage en bois, trou-
verait place s t a b l e
dans moulin du Jura
bernois pour l'entre-
tien des machines. Of-
fres sous chiffre F. I.
24126, au bureau de
L'Impartial.

V J

Régleuse consciencieuse
avec spirographe

cherche irauail
Ecrire sous c h i f f r e

P 7750 N, à Publicitas, à
Neuchâtel.

• Lisez L Impartial •

SPIROGRAPHE
à vendre ou à louer à fa-
brique ou termineur pou-
vant fournir régulière-
ment virolages et cen-
trages. — O f f r e s  sous
chiffre R. A. 23867, au bu-
reau de L'Impartial.

Concierge
Par suite de démission

honorable du titulaire, la
place de concierge du bâ-
timent de l'Union chré-
tienne à Beau-Site est à
repourvoir. Logement de
3 chambres à disposition.
Les postulations doivent
être adressées par écrit à
M. G. Pellaton , Tête-de-
Ran 35, jusqu 'au 13 dé-
cembre prochain.



Chroniaue neuchâteloise
Neuchâtel. — Distinction

Dans sa séance du 7 décembre 1954,
le Conseil d'Etat a délivré le brevet
spécial pour renseignement de la lan-
gue allemande dans les Ecoles pu-
bliques du canton à Mme Brigitte
Ramseyer-Roser , originaire de La
Chaux-de-Fonds, domiciliée à Neu-
châtel.

Nos sincères félicitations.

Première et grosse offensive
de l'hiver

(Corr.)— Le mauvais temps qui s'est
jbattu hier sur le canton de Neuchâ-
tel a pris des formes diverses. Alors
que le vent et la pluie sévissaient vio-
lemment sur les bords du lac, la neige
est tombée abondamment dans les
Montagnes neuchâteloises et sur le
Val de Travers. Les routes situées sur
la hauteur sont couvertes d'une épais-
se couche de neige qui a mis de nom-
breuses automobiles en difficultés sé-
rieuses.

Couvet

Un apprenti a une main écrasée
(Corr.) — Un jeune élève de l'Ecole

j e mécanique et d'électricité de Cou-
vet , M. Mario Godo, âgé de 20 ans,
qui transportait seul — bien qu'on lui
ait recommandé de s'assurer l'aide
d'un camarade — un appareil pesant
50 kilos — a fait une chute à la suite
d'un faux pas et a reçu sur la main
l'appareil qu 'il transportait.

Le maheureux, qui avait trois doigts
complètement écrasés, a été transpor-
té à l'hôpital du Val-de-Travers où il
a été opéré aussitôt.

Nos voeux de prompt et complet ré-
tablissement.

Un délinquant relâché... puis repris
(Corr.) — Un menuisier de Neuchâ-

tel , M. L. Kunz, s'est signalé à l'atten-
tion de la police en invectivant violem-
ment, dans la nuit de samedi à diman-
che , quatre jeunes filles employées
dans un restaurant de la ville qui re-
venaient de leur travail. Prenant pré-
texte de griefs personnels qu'il nourrit
contre les Italiens en général, il n'hési-
ta pas à frapper les jeunes filles qu'il
accusait d'avoir été porter à manger à
des ouvriers italiens effectuant un tra-
vail nocturne sur un chantier.

! Après avoir passé un jour en prison,
11 fut interrogé par le juge d'instruc-
tion qui le relâcha. Mais il a été arrêté
à nouveau hier, la police de Thurgovie
l'ayant réclamé pour purger une pei-
ne de prison pour vol prononcée contre
lui il y a quelques semaines.

Neuchâtel. — Une grave chute
(Corr.) — Un habitant de Neuchâ-

tel, M. Clovis Leuba, qui se rendait à
son travail à vélo-moteur, a dérapé
hier à 13 h. 20 alors qu'il descendait la
rue du Pommier. Le dérapage se ter-
mina par une violente chute sur la
chaussée au cours de laquelle le cy-
cliste se fractura une j ambe et reçut
une très forte commotion. U a été
transporté à l'hôpital Pourtalès.

Nos bons vœux de prompt et complet
rétablissement.

Un vilain individu condamné
(Corr.) — Le tribunal de police du

Val-de-Ruz, siégeant hier à Cernier,
sous ia présidence ae M. p. Branat.
s'est occupé d'un peu reluisant indi-
vidu, Pierre J - , de La Chaux-de-
Fonds, pourvu déjà , malgré son jeu-
ne âge — il a 22 ans — d'un casier
ju diciaire chargé. Condamné il y a
peu par le tribunal de La Chaux-de-
Fonds pour menaces graves, il com-
paraissait hier à Cernier sous des
chefs d'accusation divers et nombreux.

S'étant rendu à La Vue-des-Alpes
avec des amis, il y vola 50 fr. dans
un sac de dame, puis, s'emparant de
la voiture d'un de ses amis, il se mit
au volant bien qu'il fût pris de vin.

, 11 provoqua un accident et s'enfuit
non sans avoir volé, dans la voiture
complètement détruite, un montant
de 65 fr.

Le tribunal l'a condamné à 1 mois
d'emprisonnement et 30 fr. d'amende.
Cette peine s'ajoutera à celle qui a
été prononcée contre lui à La Chaux-
de-Fonds.

Au cours de la même audience, le
tribunal a condamné à 10 fr. d'amen-
de un automobiliste du Val-de-Ruz,
M. O. P. qui n'avait pas tenu compte
des lumières rouges annonçant le pas-
sage d'un train sur un passage à ni-
veau des Hauts-Geneveys.

Mauvais caractère
(Corr.) — Le tribunal de police de

Neuchâtel, qui siégeait lui aussi hier,
a jug é un consommateur irascible qui
avait provoqué un scandale dans un
établissement public. La police ayant
été demandée, le consommateur — M.
R- S. — résista violemment aux re-
présentants de la loi. Il a été condam-
né à 5 jours d'arrêts et aux frais.

Préparatifs pour les fêtes

De quoi ont-ils besoin ?
j - '̂ABORD, précisons que « Ils » re-
I J présenten t pour vous et pour

^—^ moi tous les parents, amis, em-
ployés, connaissances, etc., qui forment
le cercle dans lequel vous vivez.

Vous avez rédigé une liste ', pénible-
ment établie, de chaque présen t que
vous comptez fa i re  et de l'argent qu 'il
vous faudra. Puis avec un gros soupir,
vous avez constaté que vos calculs dé-
passaient largement vos possibili tés f i -
nancières. Et avec un deuxième sou-
pir, vous avez recommencé... en plus
petit ! ! !

Et depuis, vous avez commencé vos
achats. Rien ne va comme vous voulez.
Tout est plus cher, vous avez oublié
que ta/nte Marie n'aime que les bon-
bons fourrés et que grand-père attend
cette année un chandail, et que le f is-
ton compte sur ses skis. Quant à votre
mari, il a été convenu qu'il achèterait
un habit neuf et... ce n'est pas un vrai
cadeau... donc il faudra autre chose,
etc., etc.

Ajoutez a cela, que, invites chez les
X , vous devrez rendre cette soirée, im-
portante pour la situation de votre
mari.

Un beau matin, vous vous apercevez
que vous n'en pouvez plus, que la nuit
vous vous réveillez en sursaut, en train
d'additionner et de déduire et que vos
nerfs sont à bout ! Et vous décidez que
vous avez horreur de ces fê tes  !

En faisant cela, vous vous ajoutez
simplement à la liste immense de gens
que l'on rencontre un peu partout et
qui vous disent : Ah ! ces fê tes  ! ne
m'en parlez pas ! quels soucis ! etc.

Ce pauvre petit moment de l'année
qui est le seul où l'humanité tout en-
tière se rappelle Jésus, est devenu
une corvée. Epuisés par un travail ex-
cessif, par des mondanités incessantes,
on'en vient à détester Noël.

Et pourtant, croyez-vous, amies, que
ce soit ce dont « ils > ont besoin ? ? ?

Non, mille fo i s  non ! Vos amis, vo-
tre famille, votre mari, ont besoin de
vous, de votre amour, de votre ten-
dresse, de vos sourires et de votre
ray onnement. C'est tout !

Donnez des milliers de cadeaux et
de repas, en ayant un visage tendu et
les nerfs prêts à exploser au moindre
contretemps et votre Noël sera raté,
profondément.

N' o f f r e z  rien qu'un souper chou-
croute, mais dans la joi e, la paix et
le bonheur, et vous aurez rempli votre
rôle de femme, de vraie femme qui sait
créer un climat heureux.

Amies lectrices, foin de vos soucis !
Nous allons vers les plus beaux jours
de l'année et vous seules pouvez dans
ce monde troublé, amener un vrai sou-
rire sur le visage de ceux que vous ai-
mez {

Et ce sera un vrai cadeau, sans p rix,
celui-là !

SUZON.

| Le billet de SllZO?

Notre siècle a su reconnaître les capa-
cités des femmes dans tous les domai-
nes professionnels et celui de la vie
publique : auss'i le Conseil d 'Etat de
Berne lui-même a tenu compte.de cette
évolution en nommant greff ier au tri-
bunal de Bienne une femme : Mme
Michaelson-Hofer, qui occupait jusqu 'à
maintenan t le poste de secrétaire au-
près de l 'Off ice du g r e f f e  duns la même
ville. C'est la première fois  qu'une
femme occupe un tel poste dans le

canton de Berne.

Une femme-greffier
à Bienne

Lee tiraham, une grande veaette
de la télévision américaine, vient
de formuler les dix commande-
ments que doit observer une fem-
me pour trouver un mari et le gar-
der :

1. Portez les vêtements qu 'il ai-
me et non ceux qui rendent les
femmes jalouses de vous.

2. Que votre voix soit toujours
aimable, en fautes circonstances.

3. Sachez bien cuisiner.
4. Intéressez-vous à son travail.
5. Souriez à ses plaisanteries.
6. Sachez supporter ses amis.
7. Ne dramatisez jamais les pe-

tits incidents de la vie.
8. Soyez loyale et soyez à ses cô-

tés, qu'il ait tort ou raison.
9. Ayez une personnalité qui vous

distingue des autres.
10. Estimez-le comme un indi-

vidualité et n'ayez pas l'air de le
confondre avec la masse.

Les dix commandements
de la femme idéale

Echos
Définition

La j eune maîtresse demande à ses
élèves :

— Un homme qui a plusieurs fem-
mes, qu'est-ce que c'est ?

Silence total.
— Je vais vous aider, reprend la

maîtresse. C'est un poly...
— Polisson ! clame Marie-Claude,

toujours bien in tonnée.

\\,M\o et fé(c,4iffMsi0H
Mercredi 8 décembre

Sottens : 14.00 Education civique.
16.30 La danse à l'Opéra. 17.00 Le Mou-
lin sur la Floss (feuilleton). 17.20 Ren-
dez-vous des benj amins. 18.05 Chan-
sons romandes. 18.30 Le monde des let-
tres. 18.40 Avec Freddy Alberri. 18.50
Micro-ipartout. 19.15 Informations. 19.25
Instants du monde. 19.40 Un bonjour
en passant. 19.50 Questionnez, on vous
répondra. 20.10 Mélodiana. 20.30 Con-
cert symphonique (O. S. R.) . 22.15 Mu-
sique de chambre. 22.30 Informations.
22.35 Assemblée de l'ONU. 22.40 Jazz.
23.10 Dernières notes...

Beromûnster : 12.40 Rad.-Oroh. 13.35
Duos de Sohumann. 14.00 Pour Mada-
me. 16.30 Jodels. 16.50 Causerie. 17.05
Chants d'enfants. 17.30 Pour les en-
fants. 18.05 Concert à la campagne.
18.45 Chron. catholique-romaine. 19.05
Suite pour orchestre, Tchaïkovsky.
19.30 Inf. Echo du temps. 20.15 Orch. R.
Schmassmann. 20.50 Pièce en dialecte.
21.40 Chants d'A. Furer. 21.50 Quatuor
à cordes, Jos. Haydn. 22.15 Informât.
22.20 Causerie. 22.30 Disques.

Jeudi 9 décembre
Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.15 In-

formations. 7.20 Concert matinal. 11.00
Emission d'ensemble. 12.15 Le quart
d'heure du sportif. 12.35 Orch. R. In-
glez. 12.44 Signal horaire. Informations.
12.55 Emission-concours^ 13.05 Ambian-
ce viennoise. 13.30 Echos de Tchécoslo-
vaquie. 16.30 Thé dansant. 17.00 Vos
refrains favoris. 17.30 Violon et piano.
17.55 La Grotte de Fingal, Mendelssohn.
18.05 La quinzaine littéraire. 18.35 Me-
nuet, Debussy. 18.40 Chambres fédéra-
les. 18.45 Le micro dans la vie. 19.15 In-
formations. 19.25 Le miroir du temps.
19.40 La grille des vedettes. 20.00
L'homme à l'Hispano, feuilleton. 20.30
Vogue la Galère ! 21.30 Orchestre de
chambre de Lausanne. 22.30 Informa-
tions. 22.35 Au Jardin des Plantes.
23.05 Orch. Ralph Marterie.

Beromûnster : 6.15 Inf. 6.20 Disques.
7.00 Inormation. 7.05 Mus. pop. 10.15
Disques. 10.20 Emiss radioscolaire. 10.50
Disques. 11.00 Emiss. d'ensemble. 11.45
Causerie. 11.55 Quatuor, Rossini. 12.15
Piano. 12.29 Signal hor. Inform. 12.40
Concert. 13.25 Orch. Sarnit-Saëns. 13.45
Chant. 14.05 CendriMon. 14.30 Sonate,
Brahms. 17.00 Pour la jeunesse. 17.20
Orch. récréatif. 18.30 Conversation.
18.50 Chants. 19.00 Mus. de danse. 19.25

MAMAN S ! Offrez aux enfants les
petits albums

Minetjolis
l'histoire de six petits chats blancs,
chez eux , en vacances, à l'école, au
cirque.
Collection les «Contes de Tante Susie-*
Dans toutes les librairies. Prix Fr. 2.60

\. , J

voulez=vous
mon avis ?

Vous savez, Madame — il paraît
qu'on en a déjà parlé — que notre
Hôtel de Ville Chaux-de-Fonnier —
d'où partit le 29 février 1848 l'hé-
roïque colonne conduite par Fritz
Courvoisier qui devait nous doter
des innombrables et durables bien-
faits de la république démocrati-
que — notre Hôtel de Ville, dis-je,
vient d'être rénové. Et luxueuse-
ment rénové, je vous prie de le
croire. « Enfin , j'ai un Hôtel... de
Ville ! » pourra chanter le chau-
xo... pardon , le Chaux-de-Fon-
nier , désormais...

Dans le dit hôtel , il y a une Sal-
le des Mariages, descendue du se-
cond étage au premier. A côté de la
Salle du Tribunal , ce qui est une
promiscuité fâcheuse, mais à la-
quelle on est prié de ne pas son-
ger... en se mariant !

Dans cette salle, il y a des chai-
ses du plus beau vert. Puis deux
instruments où s'asseoir, bien au
milieu , pour les futurs mariés. Le
fauteuil , imposant, de l'officier d'é-
tat civil. Ces trois-là ont été re-
vêtus d'une soie de quelle couleur ,
pensez-vous ? Vous l'avez deviné :
de j aune !

Vous pensez bien que je n'ai
rien contre le jaune , mais là, rien
du tout. C'est une couleur que J'a-
dore , même, et dont j'ai largement
usé pour embellir mon home. Pour-
tant , il m'était venu la coupable
idée que , pour ouvrir la porte de la
vie conjugale à deux innocents
jeunes gens, il eût mieux valu choi-
sir autre chose.

Tout simplement parce que le
jaune est la seule couleur à avoir
un sens très simple, très fâcheux en
l'occurrence , et que tout le monde
connaît. Le rouge, c'est la foi, le
vert l'espérance, le blanc la pure-
té... Oui , oui , oui : mais le jaune ?
Vous voyez bien que vous avez de-
viné tout de suite !

Je faisais part de ces pensées
peu austères à un tapissier de mes
amis, en ignorant qu'il était l'au-
teur de cet arrangement qui eût
été partout ailleurs charmant, et
qui l'est peut-être là aussi ! Il s'est
d'abord fâché tout... rouge, puis
m'a fort gaillardement renvoyé à
mes chères études :

— Vous autres intellectuels,
m'a-t-il dit , m'honorant avec gen-
tillesse d'un vocable que je ne suis
pas sûr du tout de mériter, vous
critiquez tout, mais que faites-
vous ? Rien. Le jaune , mais c'est la
couleur de la gaité, de la joie, de-
Pas besoin de me soumettre à la
symbolique populaire des couleurs,
que diable ! Si vous êtes pas con-
tent , au chose ! Et rompez !

Moi qui avais l'impression qu'il
m'arrivait , de temps en temps, de
travailler ! Ma foi , je suis devenu
bien jaune de teint (ce qui, dans
les « Mille et Une Nuits » n'en dé-
plaise à mon sympathique contra-
dicteur , veut dire « éprouver la plus
vive contrariété », et non du plai-
sir) , et je m'en allai porter mes
gaffes ailleurs, en l'assurant que
j'étai s, très, très content , et que ce
jaune ne me donnait désormais
qu 'une envie : celle de me rema-
rier !

JEROME.
P. S. — Il y a encore , dans cette

salle, une très belle tapisserie de
Loewer, que nous n'avons pas en-
core vue, mais que nous félicitons
vivement le Conseil comunai d'a-
voir accrochée là. On y montre de
gracieuses colombes qui vivaient en
liberté , que vient attraper un rusé
oiseleur pour les mettre deux par
deux en cage (ouverte). C'est là la
conception du mariage la mieux et
la plus généralement partagée,
mais qui n'effraiera pas les fian-
cés : être mis en douce prison avec
sa bien-aimée, est-ce pas là le sort
le plus aimable qui se puisse ima-
giner à cet âge ?

André Maurois a dit : « La forme des
meubles n'est pas sans influence sur
la qualité de la. conversation . Les
grands fauteuils anglais conviennent
à une somnolence presque muette ; les
sièges à dossier raide donnent de l'es-
prit ; les divans sur lesquels on peut
s'étendre aident aux confidences... »

Quelle forme de fauteuil
choisirez-vous ?

Parallèlement à la haute couture, le « prêt-à-porter », fai t  pour les bourses
plus modestes, poursuit son e f for t  et dispose aujourd 'hui de modèles et tis-
sus des plus belles qualités. A gauche, un élégant deux pièces en gros tweed
vert , jaune et noir, veste serrée à la taille par deux boutons , deux poches
sur la poitrine. Ce modèle est de la Maison Maurice - Antoinette. Au milieu,
ut vodèle de Pierre Clarence : un tailleur droit en lainage chevrons gris,

jaun e serin sur chemisier marsngo . A droite , la Maison Hermès pré-
sente le « Roi des Aulnes » veste et pantalon s en duvetine avec chevreau

gris acier. . .

La Haute Ecole du «prêt-à-porter»

(Corr.) — Mardi après-midi, alors
qu'une pluie battante et un vent vio-
lent balayaient la rue de la Gare, un
cycliste a renversé, devant le cinéma
Rex, une dame qui traversait la
chaussée imprudemment. Relevée im-
médiatement, elle a été conduite, par
les soins de l'ambulance municipale
à l'hôpital de Beaumont où les méde-
cins n'ont heureusement décelé au-
cune fracture.

Nos voeux de prompt rétablissement.

Bienne. — Une dame renversée
par un cycliste

Qui de nous, à l'approche de Noël , ne
se sent-il pas rajeuni' et plein d'espé-
rance devant la joyeuse expectative
des enfants. Cette fête est, en effet,
dispensatrice de joies et de satisfac-
tions.

Ces joies et ces satisfactions, vous les
connaîtrez vous tous qui possédez une
famille, des parents, des enfants, de
bons amis, auxquels vous vous effor-
cerez de prouver votre affection pat
des voeux sincères, certes, mais aussi
par des témoignages plus tangibles :
les cadeaux.

Aussi, pour vous aider dans le choix
d'un cadeau, pour faciliter votre tâche
souvent ingrate et toujours délicate,
avons-nous rendu visite au chef d'une
importante maison, d'ancienne répu-
tation, et qui, déjà l'an dernier, nous
avait prodigué de judicieux conseils.

Alors que nous autres nous pensons
à Noël dès maintenant seulement, c'est
tout au long de l'année que ce chef
d'entreprise y a songé pour vous. Il a
fallu examiner toutes sortes de pro-
positions, établir une classification
pour sélectionner un grand nombre
d'objets de tous genres, s'adressant à
tous les âges, à toutes les conditions
et à toutes les bourses.

Après avoir parcouru , sous la condui-
te d'un guide expert , les divers rayons
de ce coquet magasin, nous avons po-
sé cette simple question :

— A une malade, que croyez-vous qui
ferait plaisir ?

— Un flacon d'Eau de Cologne ou
une bouteille de malaga très vieux, 10
ans d'âge, par exemple. Vous pourrez
naturellement joindre quelques fleurs.
Elles font tant plaisir aux malades.

Ce conseil, si judicieux, sera suivi.
Mais, me direz-vous ? Où et quand ren-
contrer ce perspicace chef de maison.
Comment ? Vous ne l'avez pas deviné ?
Une maison d'ancienne réputation et
toujours de bons conseils, mais c'est de
Perroco qu 'il s'agit , dont toute la presse
locale a récemment rendu hommage
aux heureuses transformations de son
magasin.

Allez donc chez Perroco, allez-y de
préférence le matin. L'administrateur
et tous ses collaborateurs vous guide-
ront, vous conseilleront et vos hésita*
tions seront vaincues. Souvenez-vous
qu'un cadeau de chez Perroco fera des
heureux à coup sûr.

Elès.

Pour vaincre
vos hésitations !

Q/our ircub, @ff îe&damê§>...
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le cadeau de Noël pour votre mari !
Nous avons tous les accessoires auxquels

Il rêve depuis longtemps déjà :

Pelle à neige pliante Pompe à pied
Bidon à essence de secours Extincteur portatif
Rétroviseurs tous genres Tapis caoutchouc
« Queue de poisson » pour échappement Porte-cigarettes aimanté
Phares de recul Manomètre pour le contrôle des pneus
Phares antibrouillard Spatule antigivre
Petites baladeuses pour voitures Chiffons antibuée
Bouchons à essence, à clef Lave-glace automatique
Coussins divers Témoins d'ailes
Rideaux de radiateurs Chaînons de secours
Housses intérieures Chaînes, etc., etc.

Visitez sans aucun engagement noire magasin d'accessoires

GARAGE DES 3 ROIS - LA CHAUX DE FONDS
J. P. & M. Nussbaumer Tél. (039) 2 35 05 - 06
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Amis, tendez vos verres et buvons...

I j/W \

ypû Mpf
La Chaux-de-Fonds Tél. (039) 2.10.68

SUIS ACHETEUR

OLSmQBILE - CADILLAC
limousines, coupés ou éventuellement ca-
briolets, en très bon état. Modèles pas an-
térieurs à 1952.
Offres écrites avec kilométrage et prix sous
chiffre P.A. 24154, au bureau de L'Impartial .

law
sont demandés pour
travail de longue du-

trée. Entrée tout de
suite.

S'adr. à M. H. Dccop-
pet , entr. à Yverdon.
Tél. (024) 2 20 32.

Antiquités
A VENDRE

1 armoire noyer, an-
cienne, avec b e l l e s
voluptés sur les deux
portes.
1 armoire cerisier,
claire, à deux portes.
1 bureau noyer, avec
commode à trois ti-
roirs cintrés.
1 bureau noyer style
grec.
1 commode noyer. 3 ti-
roirs galbés.
2 tables Louis XV.
2 fauteuils style em-
pire.
6 chaises rembourrées
anciennes.
S'adresser rue du

GRENIER 14
au rez-de-chaussée
Téléphone 2 30 47

La Chaux-de-Fonds

MESDAMES , Laissez-vous conseiller par

Mele N. TISSO T
spécialiste de soins de beauté

Membre de la Fédération suisse des
Esthéticiennes

qui a des années d'expériences, pour

,ép..ation défi nitj
1 Toutes ©

Imperfections de la peau, couperose

INSTITUT DE BEAUTÉ
PARC 25 Tél. 2.35.95

A vendre pour cause de double emploi

fourgonnette
Fiat Topolino
en parfait état, sortant de revision. Ecrire
à case postale 8778.

R A D I O S
d'occasion à partir de Fr. 75.—

AU MENESTREL
Poetisch frères S. A.

NEUCHATEL Tél. (038) 5 78 78
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MUSÉE DES BEAUX-ARTS
LE LOCLE

EXPOSITION

ROBERT FERMER
Prix de Madagascar 1952

HERMASIil SfiHDOZ
Robert Fernier parlera de Madagascar

jeudi 9 décembre, à 20 h. 15
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VINS 1
ROUGES I

bout. s. v.
COTE DU RHONE

2.10
BORDEAUX 2.60

MACON 2.65
BEAUJOLAIS

2.90
NEUCHATEL 51

3.50
Esc. 5 %

par 20 bout. 10 %
j , j , j i ' i ' i ' , ' , ' ," i '
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en jft
i\r, LUX 3 clochers
| WALTHER CATTIN
[I 61.RUEDU 00UBS

f Sorvlco t domicile

VoaOi Téléphona 23221) W

Réservez vos achats de

GRAND S
JOUET S

au magasin spécialisé

TDIIZ
PARC 7

Poussettes de poupées
sacoches porte - poupées,
berceaux, poussettes de
chambre.

Jeep, autos, tricycles
trottinettes, balançoires,
tables et petites chaises,
bahuts, jouets Wisa Glo-
ria.

Cadeaux utiles
chaises d'enfants, parcs,
marche - bébés, meubles,
layettes pour chambres
d'enfants.

On réserve pour les fêtes.

COLLIERS,

BAGUES

BROCHES

PENDANTIFS

chez

BAILLOD
BIJOUTIER \

; D.J.Rlchard 21 \
La Chaux-de-Fonds

\ Tél. 2.14.75.

A VENDRE 2 paires pa-
tins avec souliers No 38-
40 ; 1 paire skis dame
(hickory) ; 1 luge ; 1 pio-
let ; 2 lits avec sommier
et matelas ; 1 grande ar-
moire ; 1 table ronde ; 1
bureau de dame ; 1 gran-
de et 1 petite valise ;
grands et petits rideaux
— S'adresser Tourelles 19:
ler étage, tél. 2 39 48.

» Un article Je voyage

' est t o u j o u r s  i

l un cadeau apprécié -
, VOYEZ NOTRE CHOIX '

} Nous réservons pour les fêtes ,

! CH. WEBER
Articles de voyage • Maroquinerie '

I 12, rue Fritz Courvolsier
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Pas si bête ni si malin
Je suis de la bonne moyenne :
J'achète dans mon patelin
Des MEUBLES SUISSES. A la tienne !

POUR LES PETES, un

loli bahut en sapin brûle
est un cadeau très apprécié.

A ZIMMERLI, Les Hauts-Geneveys.
Tél. (038) 7 16 20.

_aaaaaB«

A VENDRE TOUT DE SUITE quelques

TAPIS PERSANS
\ d'une finesse rare , comme neufs. Entre autres :

1 Kirman 220 x 315, 1 Afghan 250 x 340, 1 Tâbris
250 x 350, 1 Heriz 240 x 320, 1 entourage de lit
chinois (3 parties) , 1 Keshan 270 x 370, 1 vieux
et fin tapis de salon Chorossar, env. 300 x 400,
ainsi que 4 plus petites pièces fines d'env. 150 x

' 210,à remettre tout de suite, seulement contre
< argent comptant. — Offres rapides sous chiffre
¦j W 59453 Q, à Publicitas, La Chaux-de-Fonds.

POISSé
Royal Eka, très belle oc-
casion, à vendre avanta-
geusement, ainsi qu 'un
manteau d'enfant, 2 - 3
ans, en fourrure blanche,
à l'état de neuf. — S'a-
dresser au b u r e a u  de
LTmpartial ou tél. 2 52 19.

24259

A VENDRE

GRAMO
portatif (Paillard) avec
disques, une petite table
à ouvrage, une petite ta-
ble ronde d'Orient. — Té-
léphoner au 2 51 86.

AIRDRRÉ
MAISON DE BLANC f J
30, Léop.-Robert l(i et. ¦
LA CHAUX-DE-FONDS M
Téléphone (039) 2.30.37 ££

LINGE DE MAISON COUVERTURES DE LAINE [M
LITERIE SOUS-VETEMENTS |||
NAPPAGES PYJAMAS |é|
SERVICE A THE CHEMISES DE NUIT pM
TABLIERS OXFORD CHEMISES W&
LINGES EPONGE MOUCHOIRS SU
DRAPS DD BAIN POCHETTES pËj
PLUMES ET DUVETS NAPPERONS MAIN !l*s

Maison spécialisée ' y. .-

du BON TROUSSEAU I
et de la QUALITÉ §||

Devanture-exposition : Av. Léop.-Robert 20-22 Wm

ON RESERVE POUR LES FETES 
^

iifflimE ^̂^aa



LA BIBLE
seul organe d'espérance vous sera
offerte le samedi 11 décembre au
banc de la MAISON DE LA BIBLE

sur la Place du Marché.

Procurez-vous les cahiers de culture
biblique de H.-E. Alexander.

Le prix des places
de la Fête des Vignerons

de 1955
La commission de presse s'est reunie

dernièrement et a examiné divers pro-
blèmes que pose l'organisation de cet-
te manifestation. Elle fait remarquer
qu'un spectacle tel que celui de la
Fête des Vignerons nécessite une gran-
de mise de fonds. Sait-on que le bud-
get provisoire des dépenses de cette
fête rare et unique au monde s'élève
à l'heure actuelle à près de 3,7 mill. de
Ir. ?

Nouvelles installations...
La forme elliptique de cette cons-

truction permettra une visibilité excel-
lente de toutes les places, bien amé-
liorée sur celle de 1927 où les estrades
avaient la forme d'un fer à cheval. En
1955, tous les spectateurs seront face
à la scène centrale où se produiront
les principaux groupes. Alors qu'en
1927 les dépenses se sont élevées à
1,2 mill. de fr., le prix des billets avait
été fixé de 5 fr. 50 à 82 fr. 50 taxes
comprises. C'étaient, en ce temps-là,
des prix astronomiques. Et pourtant il
n'y eut pas assez de places, lors des
dernières représentations, pour rece-
voir la foule qui accourait chaque fois
Plus nombreuse , tant la renommé de la
fête fut grande.

«•qui provoquent des dépenses
supplémentaires

Pour l'an prochain , malgré des dé-
penses trois fois et demie plus fortes
et le renchérissement de toutes choses,
le Prix des places a été fixé de 10 fr. à
?0 fr. pour les représentations de jour ,
et de 10 fr. à 80 fr. pour celles du soir,
toutes taxes comprises, sauf une légè-
te surtax e pour l'assurance contre la
Pluie. Les trois quarts des places se-
ront au-dessous de 50 fr. et qu 'il y au-
ri en tout 25.000 places à 10 fr. et
15 fr.

U faut noter que le nombre des fi-
Swants , qui s'élevait à 2100 en 1927,
8wa de plus de 3300 en 1955. C'est aussi
Un des facteurs dont il faut tenir
compte à côté des améliorations scé-
jj iïues apportées qui seront de taille.
D'autre part, il ne faut pas oublier que
c est la première fois qu 'il y aura des
^présentations le soir et que celles-ci
nécessitent des aménagements tech-
niQueg de très grande importance. Par
rapport à ceux de 1927 , les prix des bil-
lets ne seront donc pas plus chers, voi-
te meilleur marché, en 1955.

Depuis le 1er janvier 1955
faites votre comptabilité sur

RUER lilTOUTIC
Introduction et éjection
automatique des comptes

Demandez une démonstration
sans engagement à

MACHINES DE BUREAU

PAUL GASCHEN
Seyon 7 NEUCHATEL Tél. (038) 5 45 48

Chronique sportive
GYMNASTIQUE

Le tournoi international d'Arezzo
Un tournoi international aux engins

a été organisé à Arezzo, auquel quatre
équipes de trois hommes ont pris part.

Classement : 1. Province d'Emilie,
91,30 ; 2. Equipe suisse, 90,25 ; 3. Equipe
de Toscane, 86,30.

Classement individuel : 1. Zanetti,
Toscane, 46,05 ; 2. Sampieri, Emilie,
45,80 ; 3. Carnoli , Emilie, 45,50 ; 4. Jo-
seph Knecht, Suisse, 45,45 ; 5. Edy Tho-
mi, Suisse, 44,80 ; 6. Max Benker, Suis-
se. 44.15.

Nouvelles de la S. F. G.
Dans sa séance d'Aarau, le comité

central de la SFG a décidé d'envoyer
des gymnastes au premier champion-
nat d'Europe à Francfort. Deux Indi-
viduels peuvent être inscrits par na-
tion.

En ce qui concerne la fête fédérale
de Zurich, 1210 sections sont inscrites.
Pour faciliter la venue des sections des
Suisses de l'étranger, la SFG va pro-
céder à une collecte. Comme à Lau-
sanne, on acceptera à Zurich les sec-
tions étrangères qui désirent s'inscrire
et qui se soumettent aux obligations
imposées aux sections suisses.

HOCKEY SUR TERRE
Les Allemands au Pakistan

L'équipe complète d'Allemagne qui a
gagné, récemment, le tournoi interna-
tional de Bruxelles, est partie pour le
Pakistan où elle doit jouer 15 matches.
Le premier était prévu pour le 9 dé-
cembre.

NATATION
Les championnats de Hongrie

Vu ies performances accomplies par
les nageurs hongrois sur le plan inter-
naitional, il est intéressant de connaître
les résultats des championnata natio-
naux organisés à Budapest. Les voici :

Messieurs. — 100 m. crawl : Nycki
57"5. 100 m. papillon : Tumpek l'5"4.
100 m. dos : Magyar 1' 9"8. 400 m.
crawl : Doemoetoer (junior ) 4' 43"8.
200 m. crawl : Nycki 2'9"2. 200 m. bras-
se : Utassy 2' 43"3. 4/100 m. 4 nages :
Honved, Budapest, 4' 29"8. 4/100 m.
orawl : Dozsa, Budapest, 4' 0"1.

Dames. — 100 ni . crawl : Kato Szoe-
koe 1' 8"7. 400 m. crawl : Valéry Gyenge
5' 19"4. 100 m. dos : Magda Humyadfi

1' 17". 200 m. dos : Magda Hunyadfi
2' 47"3. 100 m. brasse : Killermann 1'
24'2. 100 m. papillon : Littoemericzki
1' 18"8. 200 m. papiDlon : Eva Szekely
3' 3"5. 4/100 m. crawl : Locomotive,
Budapest 4 '44"7. 4/100 m. nages : Ki-
niszi, Budapest 5' 16"8.

HOCKEY SUR GLACE

Chaux-de-Fonds M bat Le Locle 13-0
Hier soir , aux Mélèzes, Chaux-de-

Fonds II a rencontré Le Locle I en un
match amical. La victoire est revenue
aux réserves locales par 13-0. Signalons
que la patinoire a été ouverte toute la
journée malgré les fortes chutes de
neige. Il convient d'en féliciter le per-
sonnel et la Commune qui avait mis à
sa disposition une jeep.

BILLARD
Coupe Suisse. — Résultats

des quarts de finale
Locarno bat Zurich 6 à 3 ; Lugano

bat Winterthour 7 à 2 ; Bienne bat
Lausanne 8 à 1 ; Chaux-de-Fonds-Ge-
nève Amat. 7 à 2.

En tenant compte des moyennes réa-
liséees au cours de ces rencontres, il
semble que le Cercle de Billard de
Bienne peut être considéré comme fa-
vori pour le titre de champion. En ef-
fet, dans les 3 autres formations en-
core en course, il n'y aucune équipe
qui puisse sérieusement inquiéter le
tenant de la Coupe 1953-54.

Pour les demi-finales qui se joueront
samedi prochain, 11 décembre, Luga-
no se rendra à Bienne, tandis que Lo-
carno sera l'hôte du C. A. B. La Chaux-
de-Fonds.

Intervllles. — Match retour
Chaux-de-Fonds II bat St. Imier I

par 7 à 2.
Bons résultats de Jack Comte et ex-

cellents débuts d'André Am, dans cet-
te disicipline nouvelle pour lui.

Classement : 1. Comte, CAB, 3 vic-
toires ; 2. Arn A., CAB, 3 ; 3. Guyot E.,
1 ; 4. Rubin, St. Imier, 1 ; 5. Boillat,
St. Imier, 1 ; 6. Munari , St. Imier, 0.

Neuchâtel I bat Chaux-de-Fonds III
par 6 à 3.

Classement : 1. Guyot R., Neuchâtel ,
3 victoires ; 2. Wuillemin , Neuchâtel, 2;
3. Eoschud , CAB, 2 ; 4. Hotz R., CAB,
1 ; 5. Aellen , Neuchâtel , 1 ; 6. Lobsiger ,
CAB. 0.

CYCLISME

Le champonnat suisse de cyclocross
La commission sportive du SRB a

attribué l'organisation du champion-
nat suisse de cyclocrioss au V. C. Wip-
kingen-Zurich. La course aura lieu le
20 février et précédera donc, de 15
jours , le championnat du monde de
Sarrebruck.

Les six jour s de Bruxelles
Deux heures avant la fin de l'épreu-

ve, lundi soir à Bruxelles, les trois équi-
pes les moins bien classées (toutes
Belges) ont été éliminées. Il restait
en course 8 équipes qui ont accompli
les deux dernières heures derrière mo-
tos commerciales.

Classement final :
1. Senfftleben-Forlini 3505 pts, cou-

vrent 2887 km. 045 en 144 heures ; à 1
tour : 2. Van Steenbergen-Ockers 4050
pts ; 3. Schulte-Peters 1855 pts ; à 4
tours : 4. Magni-von Buren 3205 pts ;
5. Severyns-de-Paepe 2330 pts ; à 6
tours : 6. Depauw-Brankart 1260 pts ; à
7 tours : 7. Janssens-Chrjstians 1410
pts ; à 10 tours : 8. Bruneel-Acou
3335 pts.

BOXE

Victoire italienne aux Etats-Unis
Le poids welter italien Italo Scortic-

chini a battu lundi soir à la St-Nicho-
las Arena de New-York, le boxeur cu-
bain Chico Varona, aux points en 10
reprises.

Scoticchini a remporté ainsi sa 3e
victoire consécutive et depuis qu'il boxe,
il a gagné 26 combats sur 40.

ATHLETISME

Les Suisses au cross des Nations
On prévoit , en 1955, que l'athlétisme

suisse sera de nouveau représenté au
cross des Nations qui aura lieu le 19
mars à Saint-Sébastien. La sélection
des concurrents suisses interviendra
après le cross Schiavo du 6 mars à Lau-
sanne.

FOOTBALL

L'entraîneur du F. C. Zurich s'en va
L'Autrichien Friedl Joksch qui était

en fonctions au F. C. Zurich depuis
l'été 1953 va retourner à Vienne à la
fin de l'année. Molina s'occupera doré-
navant de l'entraînement physique de
la première équipe et Vidjak de l'en-
traînement général.

HANDBALL
Avant le championnat du monde
Donnant suite à des démarches fai-

tes par le comité de la Fédération
internationale de handball , la Hollan-
de et la Hongrie se sont inscrites pour
le championnat du monde de 1955. 19
nations sont engagées et, sur les 24
nations affiliées, il ne manque plus
maintenant que le Brésil , le Japon,
l'Islande, la Pologne et la Roumanie.

POIDS ET HALTERES
Deux nouveaux records du monde
L'haltérophile soviétique Ivan Udo-

dov a dépossédé son compatriote Chi-
mischkian de son record du monde
aux trois mouvements des poids plu-
me avec 355 kg. (ancien record 2 fois
350 kg.). D'autre part, Udodov a battu
le record du monde du développé à
deux bras avec 111 kg. 500 (précédent
record : Peter Krischoh, 110 kg. 500).

A VENDRE chaussures de
ski No 40 et 44 et souliers
de sport No 41. Manteaux
de pluie et d'hiver pour
fillette de 12 à 13 ans.
Tél. (039) 2.50.52.
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Le BAUME DU CHALET
en frictions et massages

prévient - combat - soulage

BROnCHITES RHUIÏ1ES
CREVASSES - ENGELURES

Fr. 1.85 le tube
Vente en pharmacies et drogueries

< >

Les tranches de veau
à ia crème

d'une finesse
imprévue...
cadeau de
l'AROMATE Knorr

L'Aromatî- ¦"ïïESïïE?"
seur pratique, I 7&i0v\
propre - «IPWPiWiélégant - ^H^'f^ftf l̂ne tache BW :CÏY ï |
pas — SBïa ~̂_J
en cuisine -.Q-— I

'"* Un beau cadeau utile

ù4V&Z,-MMS déjà .pensé ). ç>JLle .balte .à .paùn &af tS ^otK&
-d V&tS .CG.dL(i.aUX, ? remplie de pâtes de 1er choix .C&ûXùC .(Le Ml&lS

Contenu :
Ttfn ri-P r-hnl* rip 1 paquet de 500 gr. Cornettes Napoli 1.— nous vous proposons des vins qui satis-

1 paquet de 500 gr. Coquilles Napoli 1.— feront à la fois les goûts les plus exigeants
„.¦,„ .i,---a»i»» «._*.I.I_ 1 paquet de 500 gr. Spaghetti Napoli 1.— et \es bourses les plus modestes :BOItes Chocolat fantaisie i paquet de 250 gr. Nouillettes Gala —.80
Boîtes de biscuits de fêtes 1 paquet de 250 gr. Cornettes Gala —.80 Johannisberg, la bout 2.50Doues ae oiscuus ae leies, j  paquet de 350 gr. Etoiles Prima —.50 *"
Caissons de cigares, 1 PaQuet de 400 gr. Semoule Baby 1— Dôle, » 3.80

Boîte, de cigarettes. Boite à pain Ko Santenay. » 3.95

est au grand complet. u ton* 11 90 
Fleurie, » 5.&U

Et pensez aussi à l'avantage que représente , AVEC RISTOURNE Avec ristourne
la ristourne sur tous ces articles. De délicieuX repas en perspective (verres en plus)

COOPÉRATIVES RÉUNIES
"̂""̂ """"* ™™"""""̂ "*"~""""̂ —"̂ *"~' ~~^~~aaaaaaaaaaa.iaiaa.aai u l l

Seruieties
d'aiires

4 u 
¦

Serviettes à documents
Un grand choix

Des prix modérés

Articles de voyage
Maroquinerie

12, nie Fritz - Courvoisier
On réserve pour les fêtes

Services ae tab .e
100 gr. argent, livrés di-
rectement par la fabri-
que (paiem . par acomp-
tes). Par exemple service
de 72 pièces : Fr. 275.—,
franco de port et de
douane . Catalogue gratuit.
Besteclifabrik A. Pasch &
Go., Sollngen N. 219.
fbeutschland).

LOGEMENT à louer aux
environs de la ville, deux
chambres et cuisine. — Of-
fres écrites sous chiffre
E. K. 24003, au bureau de
L'Impartial.

A VENDRE manteaux
d'homme taille moyen-
ne, poussette beige, pota-
ger 2 trous, bouilloire
Plex - Sil 10 1., état de
neuf. S'adr. Est 27.

STueio 4 pièces- de'p- *;- ;82-Pal. mois 1 e.- Sx sr z
projets et nous nous

Chambre à coucher »<a ferons un plaisir de
depuis Fr 895.- par mois CQ.m vous documenter etH • * vous conseiller pour

Combi-buffe? ie l'achat de vos meu-
depuis Fr. 465.- par mois 13. " 
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Bon pour le catalogue ¦'"" #¦ sa M RN- Y_ Au Foyer Moderne
U6 '.

¦• ; Georges Montandon B I E M N E
Localité ..: Av. Gare 8 Tél. (032) 3 78 35

5 docteurs
approuvent ce moyen
d'en finir avec
l'abus des laxatifs
Si vous dépendez des laxatifs — voici comment

vous en passer. Récemment , 5 docteurs spécia-
listes ont prouvé que vous pouvez couper la mau-
vaise habitude de prendre sans arrêt  des laxatifs.
83 % des sujets étudiés l' ont fait.  Vous aussi ,
vous le pouvez.

Voici le procédé : chaque jour buvez 8 verres
d'eau (ou toute  au t re  boisson) et fixez-vous une
heure régulière pour aller à la selle, i" semaine,
prenez deux Pilules Carters chaque soir , — 2e
semaine , une chaque soir , — 3e semaine , une tous
les deux .soirs. Ensuite,  plus rien , car l' effet  laxatif
des PETITES PILULES CARTERS pour le
FOIE débloque votre intestin ct lui donne la
force de fonct ionner  régulièrement de lui-même
sans recours constant aux laxatifs.  Lor sque les
soucis , les excès de nourr i ture , Je surmenage ren-
dent votre intest in irrégulicr,  prene z temporai-
rement des Pilules Carters qui vous remette nt
d' aplomb.  Surmontez  celte crise de cons t ipa t ion
sans prendre  l ' h ab i tude  des laxa t i f s .  Exigez  les
PETITES PILULES CARTER S pour le FOIE.
Pharmacie» «t Drogueries : Fr. 2.3s
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CRÉE UNE COIFFURE

POUR CHAQUE VISAGE
ET LA RÉALISE LUI-MÊME

Rue Numa-Droz 105 — Télép hone 2. 29. 05

' Salle île la Croix-Bleue, La Chx-de-Fonds, Progrès 48 ^
| Vendredi 10. samedi 11, dimanche 12 décembre g

soirées à 20 h. 30. samedi aussi 15 b.
- Pour la première fois à La Chaux-de- _
J Fonds, le tout récent film documentaire t;

en couleurs par JEAN LASSUEUR , avec la
collaboration de R. Lazzarelli ,

I L'AFRIQUE QUI DISPARAIT I
¦a*- ¦¦!!-¦¦ .M....... .M|l... ¦¦ . -a ¦¦-» '¦'- —-T «i IM I ipjM I
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Un voyage authentique à travers la Guinée ,
la Côte d'Ivoire, le Dahomey, le Cameroun

et le Libéria. F¦ La presse écrit : ¦
« Gazette de Lausanne » : Un magnifique

1 
film en couleurs ! Certaines scènes feront a
certainement fermer les yeux des dames ! {
« Volksblatt », Bàle : Ce film nous a im-
pressionné profondément.

.] « Die Tat », Zurich : Une multitude de cho- C¦ ses inconnues et uniques. Un grand suc- ¦
ces.

I «  Der Bund », Berne : Ce film passionne-
ra certainement tous. s

POUR ADULTES SEULEMENT !
_ Première mondiale : Paris le 8 septembre _

1954. Premières représentations suisses : |-
Lausanne, du 13 au 21 octobre , tous les
jours salles combles, comme à Berne , Bien-

I n e , Soleure, Saint-Gall, Schaffhouse, etc. |
Et à Zurich, la grande salle du Kongress- ¦

haus, avec 1700 places, complètement

¦
occupée ! ¦

Il est prudent de louer à l'avance chez : ii
Girard, tabacs, avenue Léopold-Robert 68.

Tél. (039) 2 48 64
3 Prix à nartir de Fr. 2.20. t

fi iiiiiii i
Je mets en circulation dès le

1 er décembre 1 954

petit taxi gris à 50 ct. le km.
Noces - Sorties de familles - Baptêmes
Service jour et nuit - Tél. (039) 2.1 7.59

MEME ADRESSE:

TRANSPORTS
en tous genres par camion de

5 tonnes par grande route

Se recommande , G. KLEIBER.
Rue du Pont 34 Tél. (039) 2.1 7.59

LA CHAUX-DE-FONDS

A LOUER
quelques beaux appartements de 3 pièces
à des conditions avantageuses dans quar-
tier de Bel-Air.
S'adresser à Me Francis Roulet, av. Léo-
pold-Robert 4. Tél. 2.17.83.
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.•' Quelle % \
griserie " " .*

? e •
de se laisser gl isser dans t

f l'étincelant poudroiement de _

. la neige ! Quel plaisir 'aussi

£ pour cette skieuse d' avoir re-
• t rouvé son éléganteet douillette 4

tenue sportive: pantalon fuseau •

m à l'impeccable pli , coquet pull- •
over auquel s 'assortissent gants *

• % et écharpe de laine ! Pendant une
année, ces lainages sont restés

• dans une armoire sans courir le •
moindre risque de s 'abîmer. Lors %*

* de leur achat , ne portaient-Hs
pas l 'étiquette EU LAN par la- C

. quelle le fabricant désigne les »
articles de laine traités à *

* l'EULAN pour les immuniser '.
'. à tout jamais contre les •

m mites ? .

Tissus traités ^«Aà**̂  
 ̂

x

contres les mites [B/V^ERI
épargnent soucis \ Ê /

par ia suite \  ̂p̂  S

fL E  

CADEAU UTILE...
ET A LA PORTÉE DE CHACUN...

MOUCHOIRS pratiques et solides pour garçons et fil-
lettes, le demi-douzaine 2.45
grandeur normale hommes, la demi-douz. 3.25
les tout grands, la demi-douzaine 4.50

MOUCHOIRS en cartons, en couleur, très jolis et très
belle qualité , pour dames et fillettes , dep. 3.90
pour messieurs (le carton de 6 pièces) 5.90

DESCENTES DE LIT, belles qualités
la pièce 16.50 15.— 11.50 6.90

TOUR DE LIT les trois pièces pour 72.—
TOILE CIREE, dessins formidables, le mètre depuis 2 —

COUVERTURES de berceaux , pure laine , 25.— 20 —
COUVERTURES de laine avec bords jacquard , très bonne '

qualité, la pièce 28.90

DRAPS brodés pour berceaux , la pièce 10.50

I L a  

TAIE brodée assortie 45 x 60 cm. à 3.90
DRAP brodé, 170 x 250 cm., blanc, la pièce 15.50
TAIE D'OREILLER assortie 60 x 60 cm., brodée , à 5.—
TAIE D'OREILLER en basin blanc , la pièce 2.50
TRAVERSIN assorti 4.50 ENFOURAGE 135 x 170 cm. 13.50
-LINGE EPONGE, belle qualité, souple, en couleur à 2.50
ESSUIE-VERRES pur coton, la demi-douzaine 6.25
NAPPE blanche avec six serviettes assorties à 17.75

(la nappe 130 x 160 cm. à 9.50,
les serviettes à 8.25)

DOUBLE FACE pour robes de chambre , dessins splen-
dides, qualité supérieure le mètre 5.90

GRANDS RIDEAUX imprimés, 120 cm. le mètre depuis 3.50

Au Gagne-Petit
Place Neuve 6 Tél. 2 23 26

COFFRES-FORTS
modèles à 2 portes, sont demandé»
Ecrire sous chiffre M. F. 23459, as
bureau de L'Impartial.
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ON CHERCHE

FILLE
de minage

pour tout de suite. —
S'adresser à l'Hôtel Fé-
déral , Le Col-des-Roches,
tél. 3 23 21.

CHIEN Je donnerais con-
tre bons soins chien de
campagne. — S'adresser à
M. Jean-Pierre Jeanne-
ret, Petites Crosettes 1.

Pour notre département IMPRESSIONS j
nous cherchons, pour date à convenir

jeune dactylo
consciencieuse. Prière d'adresser offres

à l'Imprimerie COURVOISIER,
Journal « L'Impartial » S. A.

«

B.BS. A__I Bl B B flB i^fl contre : artériosclérose , hypertension artérielle, palpitations du creur Wk\ _.¦• _.
__ 
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OFF R ES
de service

Employé supérieur com-
mandant organisation de
bureau et ayant voyagé
offre ses services. Dispo-
nible tout de suite. Réfé-
rences et certificats à dis-
position. — Offres sous
chiffre N. V. 24237, au bu-
reau de L'Impartial.

Objets d'art
miniatures anciennes,
porcelaine et argenterie, à
vendre. Ecrire sous chif-
fre R. G. 24242, au bureau
de L'Impartial.

Timbres-poste
Achèterais une collection
abandonnée ou lots de
timbres. — Offres sous
chiffre V. E. 24241, au bu-
reau de L'Impartial.



La grande vogue ÈpÉ
Nous avons, pous vous satisfaire, un tout
grand choix.

Chaussures de hockey
avec patins , type « Canadien », complètes :

Nos 30-35 36-39 40-47
Fr. 59.80 41.80 45.80

Modèle CADET, selon cliché :

50.80 52.80
Bien assortis en

Chaussures patin artistique
en blanc ou brun pour DAMES
en brun ou noir pour MESSIEURS

Gaînes pour patins
Chaussons - Patins
Tout ce dont vous avez besoin.

CHAUSSURES

J. KURTH S. A.
Place du Marché

LA CHAUX-DE-FONDS
Sur demande, envoi de % paires à choix.
Dès le 10 décembre, nos magasins sont
ouverts sans interruption :

du lundi au vendredi, de 8 h. à 8 h. 45,
les samedis, de 8 h. à 18 h.

ROMAN D'A VEN TURES

par Stéphane CORBIÈRE et Jean FOUQUET
— Vous devez comprendre, interrompit Jac-

ques sans la moindre nuance de reproche , que
la disparition de nos amis les plus chers est suf-
fisamment douloureuse pour que nous ne l'aug-
mentions pas...

— C'est bien ce que je me suis dit, reprit Car-
line imperturbable , mais je ne doute pas que la
nature de mes questions et les résultats de mon
enquête ne vous intéressent particulièrement...

— Vos questions ?
— Accordez-moi quelques minutes, pour com-

mencer. Je désire quelques précisions, d'autant
Plus importantes que l'inspecteur Mulière est
mort aussi brusquement que les Kartuzec et que
leur petit fox-terrier.

— L'inspecteur Mulière est mort ? hurla Pierre.
Il avait bondi sur le journaliste et le secouait

par les épaules.
— Vous dites que l'inspecteur Mulière est

mort ?
Il en devenait fou. Pour éviter une catastrophe

Immédiate , son frère lui saisit le bras, mais Pier-
re se dégagea d'une secousse.

— Ah ! non. Jacques, laisse-moi, suppha-t-il.
Pendant ce temps-là moi je dormais et j' aurais
pu lui sauver la vie.

Il s'adressa au journaliste qu 'il n'avait pas lâ-
ché et qui observait les deux frères de ses yeux
clairs.

— Monsieur , dit-il , dites-nous ce que vous
savez, mais dites-le-nous vite. Ensuite vous m'em-
mènerez à la police... C'est moi qui vous le de-
mande.

Carline eut un regard interrogateur vers Jac-
ques Larmont qui , de la main , lui indiqua un
fauteuil , et Pierre demeurait debout.

— Lorsque vous êtes partis en me laissant avec
l'inspecteur Louis, une vieille connaissance, com-
mença le journaliste...

La porte donnant sur la salle à manger s'ou-
vrit et Denise apparut. Elle avait entendu le hur-
lement de son beau-frère , sans distinguer les
paroles, et elle venait voir ce qui se passait. Elle
était pâle et ses yeux trahissaient une inquiétude.

— Qu'y a-t-il ? demanda-t-elle.
— Une troisième personne est morte ! s'écria

Pierre.
— Reste tranquille ! ordonna sèchement Jac-

ques. Denise est ébranlée et elle n'aura pas trop
de forces pour les jours à venir... Je te présente
M. Carline, rédacteur à l'« Eclaireur > , ajouta-t-
11, pendant que son frère se décidait à s'asseoir...
Mme T.armnnt

Il s'installa auprès d'elle sur un canapé et
garda ses mains entre les siennes. Il la sentait

trembler , mais Denise avait du ressort et elle at-
tendit l'explication , tout en jetant des regards
vers son beau-frère.

Carline reprit son récit. La mort du fox de
Jeanne de Kartuzec , que lui avait expliquée l'ins-
pecteur Louis, l'avait intéressé, parce qu'il avait
aussitôt fait le rapprochement qu 'avaient fai t
l'inspecteur Mulière et Pierre Larmont. Seul l'ins-
pecteur Louis ne faisait pas de rapprochement
et ne comprenait encore rien au départ brusque
de son collègue.

— Moi aussi, poursuivit Carline, j'éprouva i aus-
sitôt le besoin de filer vers l'Institut médico-lé-
gal. Je quittai immédiatement la maison, je sau-
tai dans mon taxi,, qui n'a pas chômé en route...
j'avais l'impression qu'il me fallait faire vite... Et
j e suis arrivé trop tard... Je connais l'Institut et
les gens ! Je gagnai la salle où travaillait Ferrier ,
où plutôt il devait travailler, car, pour le mo-
ment, avec deux assistants, il était penché au-
dessus de Mulière étendu sur le sol. Je poussai
un cri qui les fit se retourner.

— Il n'est pas mort ? leur demandai-je.
Il était mort en arrivant ; à peine entré dans

la salle, il avait simplement dit, en tendant la
boite :

— Je vous apporte quelque chose de nou-
veau, monsieur Ferrier.

Rt, il s'était affaissé ...
— Le poignard ? demanda Pierre , en se ares

sa.n t à demi

— J ai pense a la boite aussitôt, continua Car-
line, en s'adressant surtout à Jacques et à sa
femme. Elle était encore à l'endroit où Mulière
l'avait envoyée en tombant et le docteur Fer-
rier ne s'en était pas occupé, car Mulière était
.îiort trois ou quatre minutes avant mon arri-
vée... J'ai aidé à porter le corps sur une table...
Le docteur disait : « C'est étrange !... C'est cu-
rieux!... » il m'expliqua que Mulière tendait la
boîte d'une main et qu 'il portait l'autre à la
poitrine comme pour sortir son calepin de sa
poche... Alors, à mon tour , j e lui ait dit ce que
je savais, le fox qui était tombé raide mort , les
paroles de Mulière et son départ précipité... Le
docteur est allé ramasser le paquet ; il a coupé
les ficelles avec précaution et, du bout des ci-
seaux, il a défait les journaux et ouvert la boîte...
J'ai vu le fameux poignard avec les incrusta-
tions en cuivre ou en or...

« — Qu on n y touche pas ! dit Ferrier.
« Et il est allé vers les corps des Kartuzec... >
Denise se retenait de sangloter , mais elle ne

put empêcher ses larmes de couler .
— Je vous demande pardon , madame, s'ex-

cusa Carline.
— Continuez , dit-elle.
— Ferrier est allé droit aux mains ; il a exa-

miné les doigts à la loupe . Au bout d'un quart
d'heure, pendant lequel les deux autres et moi
nous ne soufflions plus , il a murmuré :

— Ça m'aurait échappé.
(A suivre.)

La Guerre des Perles

DU CHOIX... COMME JAMAIS

dep. Fr. 24.75 No 690 Anorak «Lutteurs»
No 683 Pantalon norvégien deP- Fr..34.75

dep. Fr. 22.25 No 691 Fuseau gabard. 16 ans, 49.—
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FOURRURES"
MANTEAUX
JAQUETTES
VISONS
RENARDS
BEAU CHOIX DE

PEAUX POUR COLS

M me D I A C O N
PROGRÈS 88

LA CHAUX-DE-FONDS TÉL. 258 03 !V j
Mocafino -* <• W j

café-éclair qui Pia» i (S) 1
«KaUïtf- g

| URGENT |

| 5 "A S  |

S '̂- IS et 17 rubis

8 3A'" 15 et 17 rubis
D. 40 ou A S

Les fabricants ayant des mouvements
disponibles de suite sont priés de faire
des offres avec le détail des cadrans
sous chiffre G. C. 24284 au bureau
de l'impartial.

imAiviHKai A louer oeue
chambre centrée, au so-
leil et chauffée , pour dé-
but j anvier. — S'adresser
Jardinière 43, au 2e éta-
ge.

UHAMBBï chercnee,
chauffée , près place du
Marché, pour Monsieur.
— Offres sous chiffre P N
24290, au bureau de L'Im-
partial.

FEUILLETON DE < L'IMPARTIAL » 7

ENCHÈRES PUBLIQUES
A LA HALLE

Il sera vendu vendredi 10: décembre 1954, dès 14 h., le
mobilier suivant :
commodes, tables , armoires à habits, secrétaires , machi-
nes à coudre , table de radio , trottinettes, bicyclettes
pour dames, messieurs et enfants , chaises de coiffeur ,
petits meubles divers et autres objets dont le détail
est supprimé.
Vente au comptant.

Le greffier du tribunal : Alb. GRABER.

isr _̂3 _̂S|x»

Dimanche 12 décembre

Visite aux malades

LEYSIN
par Col des Mosses, Ley-
sin, Montreux, le Léman.
Encore quelques places
pour compléter l'autocar.
Départ du Locle 6 h. 10.
La Chaux-de-Ponds 6 h. 25
Renseignements et inscrip-
tions : Mme Richard, Nu-
ma-Droz 19.
Tél. 2 31 49 ou 2 46 17.

A- VENDRE

peinturé
Léopold-Robert

1794 - 1835
faite à Rome (Sujet : Le
tronc brisé). — Offres
sous chiffre AS 1643 J,
aux Annonces Suisses S A
«ASSA», Bienne.

( C O U P E R O S E  1
Veinules rouges des pommettes et du nez

[
 ̂

J Disparition lapide par
f 1 méthode spéciale

\ ? Toutes défectuosités de la peau

Q V Institut

V Au. Léopoid-Robert 83 — lêieohone 21765 M

Cbambre à Goueher
d'occasion à vendre, com-
prenant 1 armoire 3 por-
tes, 2 lits jumeaux , 2 ta-
bles de nuit , 1 commode-
coiffeuse , 2 sommiers et
2 matelas crin animal
entièrement refaits à neuf
le tout au prix de

Fr. 690.-
êmhiohi

Meubles
Progès 141 Tél. 2.76.33

• Lisez L 'Impartial »

Potager a bois
à enlever tout de suite,
petit , moderne, 95 fr. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 24279
A VENDRE train électri-
que, camion Wisa Gloria ,
carabine à air , machine
à coudre. — S'adresser
Ph.-H.-Mathey 11, rez-de-
chaussée.
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JEUDI 9 DÉCEMBRE, magasin 38, av. L.-Robert , de 9 à 11 h. 30 et de 14 h. 30 à 18 h. v __?__fc _r  ̂_f*H__
Messieurs ! -̂  # —

^ g Presse à fruits |_x 
^.̂  ̂ *4fc JP  ̂ -̂UN CADEAU DE NOËL f j  il FH J Y — f , il VF1 H I Coupe-lé gumes W £  ̂ Iff l 

J  ̂
&&
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Plus simple à remploi W/â V
• Pour la broderie, qui est complètement automatique, pas de came à changer. >»* J W J +T ï y  *•*_>.• Pour repriser et pour coudre , pas de tension du fil à changer. ;¦ - y ^^-^^^-^y• La nouvelle fixation du pied de biche est unique ; pas besoin de tournevis. X y\ y  *̂ 0"\ \j  ̂ yLa BERNINA n'est pas seulement la machine à coudre la plus simple à l'emploi, C j rj r  J> \/ J y  X-v^piais aussi aujourd'hui la machine à coudre à bras libre, ^& y  m̂ . y

la meilleur marché _ 
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BERNINA zig-zag d. 125 VM |»f |&j | gffîL |̂ % ""*(Facilités de paiement à partir de Fr. 24.50 par mois) a B B ^^£j ? ff lEI f lff %̂ÈBltW Bou par location-vente 
^^^ ^^^ ^^^^

BERNINA el. 121 VM à point droit [u ^9& Ç || 1 iŜ  BB>Facilités de paiement à partir de Fr. 18.— par mois) ï ¦¦. la _• IS ̂ -̂ B _
ou par location-vente ¦ « B ^̂ jjpr ~Qj r̂ ĵjg '̂

Contre envoi du coupon ci-dessus, vous recevrez, sans frais, la documentation
Et , en plus de cela , ŵjMjttffi âBUaMaB

 ̂
sur la BERNINA-Record ou les autres modèles BERNINA.

vous bénéficierez Wp^̂ ^̂ ^̂̂ Ê̂ y  s t\du service rapide ^f^^^y _t ĵ ^ff \£ J j f  y' / /  2. *
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SALON DES ARTS MENAGERS
NUSSLE

Avenue Léopold-Robert 76

Démonstrations
du filtre Melitta

jeudi 9, vendredi 10, samedi 11

**̂ a% Rbw H Bl B m\9 éW ¦ 0|É
Du café savoureux, économique , \T_/ B l̂ Velf I^P l_P H mWclair jusqu 'à la dernière goût- ^¦̂
te , grâce au filtre Melitta. G R E N I E R  5-7

La Ligue Vie et Santé vous rappelle et vous invite à sa

CAUSERIE MENSUELLE
qui aura lieu jeudi 9 décembre à 20 heures

à l'Amphithéâtre du Collège primaire

LE RHUMATISME
sa prévention, son traitement, par le Dr A. VACCA, Gland (Vd)

Entrée libre Invitation cordiale Entrée libre

Repas de fête l

ligiÈge
de vos couteaux de table
à découper, cisaille à vo-
laille, etc. chez

Nusslé
Ménage Grenier 5-7

A vendre
2 pneus â neige
Trelleborg 5.00 x 15, élat
de neuf.
S'adr. rue Numa-Droz 77,
au ler étage, à droite.

A vendre
2 manteaux homme, 1 noir
en drap, ceintré, taille
54, à 70 fr. et 1 gris gabar-
dine laine, doublé, raglan,
peu porté, taille 52 à 54,
à 70 fr., et 1 paire après-
skis noirs fourrés , chauds,
très peu portés , No 44. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 24275

Fr. 79.-
A vendre jolis fauteuils
neufs. Attention ! nouvel-
le adresse Charrière 13 a,
Chs Hausmann, expédi-
tion franco gare de La
Chaïux-de-Fonds.

CHAMBRE ET CUISINE
meublées sont demandées
tout de suite. — S'adr. à
M. Alberto Adorni , c/o
M. Hesse-Guye, rue de
la Serre 77.

SKIS DE SAUT norvé-
giens, état de neuf , sont
à vendre. — S'adresser
rue du Nord 133, au 3e
étage à gauche.

SKIS à vendre avec arê-
tes, 168 cm., souliers skis
No Tf . n^aux de phoque ,
80 fr. "* ;out. — S'adres-
ser au bureau de L'Im-
partial 24282
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Pantalons fuseaux » » 59.*

WÊ r̂l^tA/lT&lt Maîtrise



A vendre
1 lit métallique avec pro-
tège matelas, 1 machine à
arrondir, 1 manteau pour
homme gris taillé moyen-
ne, 2 robes noires taille
42 en parfait état. S'adr.
à M. A. Vuille, Paix 83,
Tél. 2.37.68.

APPARTEMENT
Couple solvable, avec un enfant, cherche
appartement de 4 pièces avec ou sans con-
fort dans maison d'ordre. — Ecrire sous
chiffre A. P. 23836, au bureau de L'Im-
partial.
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! A l'occasion des fêtes

* venez jeter un coup d'œil -k
aux nouveautés
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LA CHAUX-DE-FOÎSDS
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UN GANT
exactement assort i au sac
gris, gold ou noir,
sera un cadeau apprécié !

i

Hâiez-vous de le retenir
pendant que notre choix
est au complet
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Léopold-Robert 22 La Chaux-de-Fonds
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Avec ce minime versement mensuel
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m B™ B* riche chambre à coucher aux re-
Lï* |̂ *f\ Nefs en noyer pyramide. C'est un
I S lJ |J_ ™ modèle RICHARD, donc la haute qua-
I ' * *̂  *̂  lité. Nous accordons des facilités

de payement à l'échelon de toutes
les bourses et avec la plus grande
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Nous vous enverrons gratuitement notre beau catalogue Illustré
et toute documentation.
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A remettre tout de suite à Lausanne ex-
cellent

commerce de fromages
magasin, marché avec très forte vente , ca-
ve pour 600 pièces. Chiffre d'affaires : Fr.
200,000.—. Ecrire sous chiffre PK 21945 L, à
Publicitas, Lausanne.

Grand feuilleton de « L'Impartial » 1

par

ROGER VERCEL
i

L'ouragan cernait la chambre . On l'eût dite hissée au
sommet d'une tour carrée, tant le vent appuyait sur ses
Quatre faces. Il lançait , par poignées, contre les vitres, une
pluie drue, et , en même temps, il secouait la porte, rebrous-
"it les ardoises claquantes du toit , emplissait la maison de
chocs et de rumeurs , si bien que l'on suivait sa course tout
k long des murs , au-dessus du plafond , sous le plancher.

Cela criait de partout , des cris d'égorgés, des hurlements
¦ bouche béante qui se déchiquetaient en râles , puis une
'Mue longue montait , ainsi que l' acclamation d'une foule
forcenée . Et tout ce qui pouvait vibrer tremblait comme si
fa hordes de singes furieux , logés partout , avaient tout
Woué , les vitres des impostes , les tabliers fracassants des
cheminées , les loquets, les lames des contrevents, jusqu 'aux
chevrons qui grinçaient en pliant sous la pression des toits.
La vieille maison s'essoufflait dans le tourbillon des huées ;
chacun de ces glapissements pointus lui arrachait un lam-
"Mu, on ne savait quoi , qui cédait , cassait , croulait. Mais
ja mais l'on ne cessait d'entendre , sous les plaintes des choses
tentées, sous les sifflets et les clameurs de la bise, le pas-
!age inlassable d' un puissant souffle égal: l'air de tout un
Pays qui s'enfuyait. .

Et pourtant , le petit bruit aride que fit la femme en tour-
nant la page du journal domina facilement , dans la chambre ,
tous les vacarmes du dehors. Chaque soir, couchée, elle
lisait ainsi I' « Ouest-Eclair », sous la lampe voilée d'un
taffetas j aune. Ses doi gts fragiles et pâles s'allongeaient à
P'at sur la feuille que relevait le gros édredon bleu. Le visage
détendu s'abandonnait maintenant à toute la lassitude du
jour, un visage négligé que cette femme, visiblement , ne
disputait plus à l'usure, un visage émouvant où se confon-
daient la douceur et la fatigue. Point encore de rides , mais
un appauvrissement des chairs meurtries , la lente consomp-
tion des j oues qui se vidaient , un front maigre sous les

cheveux sans couleur. Pourtant , le menton droit , le cou
élancé avaient gardé leur ligne délicate. La bouche, les
derniers traits que la vieillesse efface, restait fine et jeune
encore, mais une souffrance sourde et tenace la griffait aux
commissures. Les yeux gris bleu qui , délaissant le fait divers,
regardaient maintenant vers la fenêtre, étaient de ces yeux
instables et trop clairs qu 'une femme dérobe d'instinct parce
qu 'elle se sait à chaque instant trahie par la transparente
sincérité de leurs regards.

Elle écouta longuement la tempête et demanda, anxieuse :
— Tu entends ?
— Oui.
De l'homme qui répondait , couché sur le flanc et qui

avait ramené le couvre-pieds jusque sur son oreille , il ne
demeurait visible qu'une chevelure noire lustrée, qui s'ar-
gentait à la tempe.

Elle reprit:
— J'ai bien peur que tu n 'aies une drôle de nuit , mon

pauvre chéri !
Il grommela, déjà à moitié endormi :
— Probable!...
Puis une préoccupation revint à la surface de son sommeil

et, d'une voix plus claire :
— As-tu acheté des bouchons?
— Oui... mais tu ne comptes pas mettre ton vin en bou-

teilles par ce temps... Le voyageur t 'avait dit un temps sec!
— Je crois que tu pourras l'attendre longtemps, ton

temps sec!...
La pluie fouaillait les vitres comme des jets puissants de

pompes et, dans l'intervalle des bourrasques, on entendait
son ruissellement sur les toits , sa course à pleines gouttières,
son vaste écoulement. On sentait qu 'au-dehors la terre
débordait et que ces trombes d'eau furieuse noyaient tout.

La femme saisit la poire qui pendait au bout de son fil
blanc, le long de la colonne du lit Directoire, et éteignit
l'électricité. Il n 'y eut plus que la raie blême de la fenêtre.

— A propos de bouchons, reprit-elle , je ne voulais pas te
le dire, mais, tout de même, il vaut mieux que tu le saches :
en allant les commander, i'ai rencontré Le Gall , à Recou-
vrance.

— Tu as rencontré Le Gall !
La voix sonnait dans l'ombre avec une force, une netteté

d'articulation scandée, stupéfaite, à la fois , et menaçante.
— Oui . Avec la femme de la Civette... il m 'a très bien

vue: il a rougi. Naturellement , il a fait celui qui ne me
voyait pas...

— A Recouvrance ? A quelle heure ?
— Vers les trois heures.
L'homme, tout à fait réveillé , remua , se retourna:
— Je m 'en doutais!... Attends, il prendra la planche

demain matin , celui-là!

Elle se désola:
— Je ne suis qu 'une bête de t 'avoir dit cela , ce soir! Tu

vas encore t 'énerver et mal dormir...
— Tu as très bien fait! Comme ça, ce sera réglé à la

première heure. Le petit saligaud!...
— C'est un gamin , tu sais. Là-dedans, c'est elle la cou-

pable... Je t 'assure qu 'il est pourtant bien gentil et bien
serviable! Et puis, il se mettrait au feu pour toi!...
Il cria:
— Ah ça, je m'en fous, par exemple!

— Oh!...
Elle avait eu un sursaut , une contraction brusque du

corps tout entier , une aspiration brève et sifflante. Il de-
manda d' une voix toute changée, qu 'une compassion sincère
ralentissait , feutrait:

— Qu'est-ce qu 'il y a? Ça te reprend? Ça ne va pas,
ce soir?

Elle répondit d'une voix courte :
— Mais si... c'est passé... Je t 'assure , mon petit , que tu

aurais dû me laisser mettre le lit-cage dans la salle à manger!
Je serais sûre, au moins, de ne pas te réveiller! Tu as tant
besoin de ton sommeil.

— Pour que tu te fasses du chagrin toute la nuit? Jamais
de la vie ! Si tu ne peux pas dormir , tu n 'as qu 'à allumer, à
lire... et ne pas rester des heures éveillée, à faire quoi?

— Je t 'écoute dormir.
— Jolie distraction! Et toutes les sottises qui te trottent

par la tête!
— Ce ne sont pas des sottises... C'est tellement triste de

n 'avoir plus de forces, plus de goût à rien , d'être devenue
vieille tout d' un coup, à quarante ans!...

Frappé de ce qu 'elle venait de dire et qu 'il n 'avait encore
pensé qu 'avec précaution , avec, aussi , une espèce de honte,
il répliqua hâtivement , la hâte de quelqu 'un qui se cache:

— Tu es folle !
Elle chercha sa main , la serra dans les siennes,
— Regarde comme mes doigts sont froids : il y en a deux

que je ne sens plus... Mon pauvre chéri , tu n 'as plus qu 'une
vieille bonne femme!

Il répéta :
— Tu es folle!
Et comme sa voix était revenue de sa surprise, qu 'elle

sonnait à peu près juste , il ajouta , en forçant un peu l' enjoue-
ment:

— Ce n 'est pas très gentil pour moi qui ai juste six ans
de plus que toil...

— Oh! toi , tu es plus jeune qu 'à trente ans! Tiens, Mme
Raoul me le disait encore hier.

— Elle a soixante-dix uns:  elle est mauvaise juge!.,.
— Les :eunes ne s'y trompent pas non plus!...
— Qui ça?

— Ne serait-ce que la femme de Tanguy... Il n 'y a qu 'à
la voir te regarder.

Il coupa brusquement:
— Oh! celle-là...
Elle supplia:
— Tu ne prendras jamais de maîtresse, dis?...
La voix était si désolée qu 'il comprit aussitôt qu 'elle lui

livrait , avec cette supplication absurde, la plus tenace de ses
angoisses et il s'écria, dans une indignation facile qui ne put
la tromper autant qu 'elle l'eût voulu:

— Mais qu'est-ce que c'est que ces histoires-là? Qu'est-ce
qu 'on a été te raconter ?

— Rien ! Tu sais bien qu 'on n 'oserait jamais me dire la
moindre des choses sur ton compte... Mais , la nuit , on pense
à tant de malheurs... Tu me le promets ?

— Tu ne voudrais pas que je te réponde, non?
— Ça me ferait tant de mal ! Quand je ne serai plus là...
D'un geste qui raflait tout le panneau du lit , il attrapa le

fil électrique, ralluma et la vit tout en larmes. Il saisit un
verre d'eau, préparé sur le marbre de la table de nuit, fit
tomber d'un tube un cachet, et ordonna:

— Tu vas m'avaler ça, et dormir!
Quand il eut éteint de nouveau, elle pria:
— Donne-moi ta main...
Une heure peut-être passa: c'était lui qui ne dormait plus...
Le coup violent frappé à la porte ne réveilla qu 'à demi

la malade que le somnifère écrasait, mais lui, s'était assis
comme s'il avait été déclenché.

— Qu'est-ce que c'est ?
— Un S. O. S., capitaine 1
— Bon, j'y vais...
Il alluma et sauta du lit. Ses vêtements étaient soigneuse-

ment plies sur une chaise. Il s'habilla avec un étonnante
rapidité. Debout, il était grand , un torse droit serré dans
une vareuse de drap noir. Pas de carrure : la pente des
épaules qui dégageaient le cou lui gardait une silhouette
étonnamment jeune. Un visage rasé, de teint marin , à la fois
sanguin et bilieux, tons vermeil et ivoire : l'air du large et les
conserves échauffantes. Les yeux ardoise, dès qu 'ils se
posaient , prenaient une fixité dure. Le nez paysan, large de
base, apparaissait , mais de profil seulement, assez fortement
busqué, et l'on suivait le ressaut des maxillaires jusqu 'au
menton bref. Il aplatit rapide ment ses cheveux avant d'enfon
cer la casquette timbrée d'une ancre, puis il éteignit.

Quand il se pencha sur sa femme, que ses lèvres effleurèrent
au front, elle demanda, sans pouvoir encore s'arracher à la
torpeur de la drogue:

— Tu pars ?
Il répondit tout lias:
— Dors...

Remorques
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/  /  Joailliers
\y depuis 1895

RUE NUMA-DROZ 141 Tél. 2.22.25

exposent
du 1er au 15 décembre 1954
dans une vitrine de la
Maison ANDRÉ PRETOT , Fournituriste
Avenue Léopold-Robert 53
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ÎENZ, les merveilleuses combinaisons Video- SF-Vi
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Nous avons déménagé !
L'agence officielle TURISSA pour le canton de Neu-
châtel est maintenant domiciliée

1, ruelle DUBLE

dans les locaux modernes, aménagés avec beaucoup
de goût. Ne manquez pas de nous visiter à notre nou-
velle adresse. Nous vous montrerons volontiers, sans
engagement aucun de votre part, le tout dernier modèle
de machine à coudre portative 100% automatique, la
«TURISSA-ultramatic» , une performance de grande
classe de l'industrie suisse de la machine à coudre,

Agence officielle TU RISSA Neuchâtel 1, ruelle Duble
¦ . ¦ '
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Citr©Sin
11 large, modèle 1950, avec chauffage spé-
cial , glace antibuée, etc., à vendre.
Téléphoner au (039) 2 12 82.

^^^^^̂ ^ê^^̂K^WK
M^L ^ JOlf

Elle murmura avec effort:
— Pour longtemps?
— Je ne sais pas... mais avec ce temps-là , c'est probable...

Dors.
Comme il atteignait la porte, elle recommanda d'une voix

incertaine :
— Ne laisse pas sortir le chat...
Dans l'escalier, il s'arrêta subitement sous l'ampoule

électrique qui charbonnait à l'angle du mur.
— Avec le véronal , pensa-t-il , demain matin ou même

cette nuit , elle ne se rappellera plus que je suis parti...
Il songeait à sa stupeur quand elle se réveillerait seule, que

son bras ne le trouverait plus le long d'elle. Il arracha une
feuille à son calepin , y griffonna quelques mots et rentra
dans la chambre . Sans bruit , en quelques pas sûrs qui ne le
heurtèrent ni à l' armoire , ni à la chaise longue , ni à l'angle
du lit , il atteignit le fond de la pièce, enroula le papier autour
du fil électrique, au-dessus de la respiration rap ide et un peu
sifflante de la dormeuse, puis il ressortit et referma avec pré-
caution. Dans le couloir , le chat blanc s'allongeait le long
du mur, sournoisement , derrière son pas, guettant l' entre-
bâillement de la porte, mais à l'instant juste , il arrêta du
pied la détente de la bête, la rejeta sans violence mais ferme-
ment jusqu 'au milieu du corridor et se glissa dans la rue.

La nuit , la pluie , le vent le frappèrent ensemble, l'éblouis-
sant comme une lumière trop vive. Sa maison ouvrait sur le
quai du Commerce où luisait la lueur fixe des becs électriques.

Au-delà de leur clarté s'étendait un espace que l'on pres-
sentait extraordinairement vaste et vide. C'était de là qu 'ac-
couraient le vent et la pluie. Des feux blancs , des feux verts ,
des feux rouges piquaient cette fosse sans contours, et ces
feux montaient et descendaient inexplicablement. Ce ne fut
qu 'après avoir dépassé le long mur d'un dock que le capitaine
Renaud, commandant le remorqueur de sauvetage «Cyclone»,
en station d'assistance à Brest , aperçut son bateau.

Il était violemment illuminé. A l'avant de la passerelle,
une lampe de cinq cents bougies projetait sa lumière crue sur
le gaillard et l'énorme treuil autour duquel les hommes
s'empressaient. Deux autres lampes, à l'arrière, plongeaient
dans le chaos puissant des pompes, des canons à incendie, des
arceaux de remorque. Des lampes baladeuses étaient encore
accrochées en girandoles sur le pont , aux portemanteaux des
embarcations, aux batayoles de la passerelle. Le bateau
éclatant s'enfonçait sous le quai , se relevait. La cheminée,
très haute, ne parvenait pas bien à cacher ses étincelles que
le vent ap latissait , rabattait sur l'arrière.

Le cap itaine monta droit au poste de T. S. F., une cabine
qui ouvrait sur le château-milieu , près de la chambre à
cartes. Le chef radio y était assis, un crayon en main , un

cahier sous les doigts, le casque aux oreilles. Quand le capi-
taine entra , il se leva, repoussa un peu les écouteurs, et ce fut
seulement après qu 'il serra la main tendue.

— Alors, Gouédic, qu'est-ce que c'est?
— Un vapeur grec, capitaine. Par 46,44 nord et 6,50

ouest. Avarie de gouvernail.
— Vous avez leur appel?
— Voilà , capitaine.
Il tendit le cahier.
— Le moral a l'air d'être bas, dit Renaud... Ils se sont

informés des conditions?
— Je leur ai demandé si nous étions d'accord: « No cure

no pay », en leur passant l'avis de départ. Ils ont répondu:
« Accepté aux conditions du Llyod, mais vite, sommes à
bout. »

— Parfait... Le Gall n 'est pas là?
— Il vient de sortit à l'instant , capitaine.
— Dès qu 'il sera revenu , vous me l'enverrez.
Il redescendit et s'en alla dans sa cabine, à l' avant. En

traversant le pont , il croisa des hommes silencieux, déjà
engoncés dans les cirés et qui s'affairaient aux besognes
d'appareillage . Ils vérifiaient la fermeture des panneaux et des
claires-voies, tendaient des prélarts et ne marquaient son
passage qu 'en se rangeant avec déférence. Seul , le maitre
d'équipage, Kerlo, s'avança, leva sa casquette, et dit:

— Bonsoir , capitaine.
Puis il tendit la main.
Renaud entra dans sa chambre, décrocha une longue

capote de toile cirée noire, l'endossa, se coiffa d'un très
vieux chapeau mou , enroula une serviette éponge autour de
son cou, en prit deux autres dans sa petite commode, les
fourra dans ses vastes poches. C'étaient le costume et la
coiffure qu 'il avait éprouvés les meilleurs , car le suroît , en se
raccordant au ciré, serrait trop les oreilles et gênait pour
entendre. Lorsque la serviette était trempée, il en changeait...
Puis il se déchaussa, mit des chaussons de basane et enfila
ses énormes bottes de mer qui montaient jusqu 'au haut des
cuisses.

Le second, Tanguy, l'attendait sur la passerelle supérieure.
On y serait en pleine tempête, sauf aux deux extrémités où
se dressaient deux guérites ouvertes , faites comme les abris
des locomotives et percées comme elles de deux fenêtres
rondes. Sur l' avant , un long pavois de toile brune montait
jusqu 'au menton des trois hommes debout qui saluèrent.

— Alors, Tanguy?...
— On est paré, cap itaine.
Cela coûtait quatre-vingt-dix mille francs par mois à la

compagnie, cette réponse du second. Toute l' année, nuit et
jour , sans en excepter un seul jour , le « Cyclone » était prêt
à prendre la mer , dix minutes après qu 'un S. O. S. lui )  par-
venait du large. Pour garder sa pression, il brûlait à quai ,

immobile , des tonnes et des tonnes de charbon , dans les
foyers de ses trois chaudières, devant lesquelles veillaient
toujours trois chauffeurs. L'équipage ne quittait pas le bord.

Les deux opérateurs de T. S. F., eux , vivaient dans leur
poste. La nuit , l' un écoutait , l' autre dormait sur un canapé,
à portée de la main de son camarade. ' Quand cette main
l'empoignait et le secouait , il se levait , courait alerter l'équi-
page et les sous-officiers à l'avant , puis le capitaine et le
second dans leurs maisons du quai , à cent mètres du bateau.
A tous, il criait les trois lettres d'appel , cet S. O. S. qui était
comme la formule magique du bord , y déchaînait une activité
précise et rapide. Le bateau s'illuminait , on poussait les feux,
le chef radio télégraphiait aux naufragés: « Nous partons. »
Ce « nous » signifiait: « Notre treuil qui peut soulever cent
vingt tonnes, nos douze pompes capables de noyer votre
incendie ou d'affranchir vos cales , nos dix-huit cents chevaux ,
nos remorques de cinquante mille francs qui vous traîneront
jusqu 'au quai , nos trente hommes, presque tous médaillés
de sauvetage, notre capitaine à qui le président de la Répu-
blique a donné la Légion d'honneur en Sorbonne, à qui les
consuls ont apporté des croix danoises , anglaises et ita-
liennes. »

Tanguy déclara :
— Avec ce suroît , ça ne sera pas commode de décoller!...
Le vent du sud-ouest appuyait en effet le « Cyclone » au

quai. Ses bourrelets épais , mal protégés par des pneus bour-
rés de paille , y frottaient durement aux levées et aux retom-
bées de la houle. La coque raclait la pierre comme un taureau
le bat-flanc de l'étable. Après s'être penché pour regarder
aux deux bouts de son remorqueur , le capitaine gronda:

— Et naturellement , une gabarre devant , une autre der-
rière ! Qu'est-ce qu 'il fout donc, l'officier du port?

11 était interdit , en effet , d'amarrer les barques près du
« Cyclone » afin de ne point gêner ses manœuvres de sortie.
Mais par ce temps pourri , où la rade n 'était pas sûre, les
rafiots s'attachaient où ils le pouvaient. Renaud , qui regar-
dait avec rancune un mât danser sous son étrave, déclara :

— Si on lui casse le cul , ils viendront se plaindre à moi...
Et tourné vers Tanguy:
— Faites tout larguer , sauf la garde montante arrière.
Le « Cyclone » battit alors doucement , forçant sur sa

dernière amarre. La manœuvre appelait l'arrière vers le quai ,
et le remorqueur écarta de l'avant.

— Larguez tout!
En même temps, le chadburn sonnait:
— En avant toute !
Renaud fouettait son bateau , afin de gouverner dès le

premier mètre. L'étrave qui fonçait frappa durement une
barque joufflue qui s'était j etée dessous , au coup de roulis.
L'homme dc barre fit remarquer tranquil lement:

— Je crois qu 'on lui emporte un peu de sa peinture...

Renaud haussa les épaules :
— Ça en fera toujours un qui ne reviendra pas tout I

suite s'amarrer sous mon nez.
Les lampes aveuglantes s'étei gnirent , le « Cyclone» f

garda que ses feux de route. Il doublait les môles de la ras
de commerce quand Le Gall , le téséfiste en second , arrivas ;
la passerelle.

— Vous m'aves fait demander , capitaine ?
C'était un grand garçon athlétique qui , dans cette M

oscillante , n 'était plus qu 'une ombre massive dressée en haï
de l'échelle, mais qui , le jour , au repqs, devenait un beauj*
vigoureux , à cheveux châtains , aux traits droits , mais M
on ne rencontrait point facilement le regard.

Les deux pas que fit Renaud sur l'étroite passerelle l'a*
nèrent face à face avec l'homme debout contre l'abri a
tribord:

— Où étiez-vous tantôt à trois heures, Le Gall?
— A trois heures?
La voix se tenait en garde, tâtait , évitait de s'engaK
— Si vous l' avez oublié , je m 'en vais vous le dire. AU *

heures vous étiez à Recouvrance, à trois quarts d'heure i-
bateau... Et puis, ça ne me plait pas de voir un garçon <
vingt-trois ans promener une femme qui , en s'y pren ant »
bonne heure , aurai t  pu être sa mère...

— Ça me regarde ! gronda l' autre.
— D'accord... Ce n 'est pas moi qu 'on traitera de mail*

reau... Pourtant ce qu 'on dit de mon équipage me regarfi
un peu, et je n 'aime pas voir mes sous-officiers nager J
pleines nageoires!... Mais ce qui me regarde, tout à fait , ct>
que vous soyez à votre poste. Vous saviez à quoi vous W
engagiez , en venant ici? Vous le saviez?...

— Je n 'ai pas été parti plus d' une demi-heure...
Renaud se rapprocha encore de lui et le roulis , qui W

saisissait le bateau , les jetait poitrine contre poitrine:
— Une demi-heure ! Tais-toi ! Tu sais mieux qu 'un ai*

ce que ça peut valoir , une demi-heure , ici!... Tu nous as*
vingt fois risquer de tout casser pour gagner dix minuit -.
Je t 'aurais fait prendre la planche tout de suite, avec ton SN
su j 'avais pu te remplacer au pied levé! Comme j 'ai beso-,
de toi , je t 'emmène, mais au premier manquement , je te to- .
à quai! Tu peux disposer!...

L'ombre dense qu 'il chassait décrut dans l'échelle , et"
capitaine revint , encore soulevé de colère, à sa place, *(l

tribord , entre le chadburn et les porte-voix.
— Vous avez entendu ça, Tanguy ?
Le second souleva ses larges épaules.
— J'en ai débarqué quarante , en six mois, quand fj

pris le commandeip .c-.t . cria le capitaine dans la hourrasc.»
Si nous n 'étions pas parus ce soir, il ne compterait p'us '
bordl ,

(A suivre.)

Dame seule cherche petit

logement
avec ou sans confort . —
Ecrire sous chiffre H. G.
24117, au bureau de L'Im-
partial.

TELE-MONDE
Av. Léopold-Robert 104 Tél. 2 74 96
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Chambre
a v e c  confort , quartier
ouest , est demandée Hout
de suite par demoiselle.
— Tél. 2 42 67 , pendant
les heures de bureau.

On demi
à acheter d'occasion
machine à écrire porta".
ve, lit , ou divan 1 pto
cuisinière à gaz avec M
tons, piano brun corè
croisées, armoire pour fc
bits à une , deux ou te
portes. Indiquer détail I
prix. — Ecrire sous cle
fre V. U. 24239, au toi»
de L'Impartial.

MANTEAU
de fourrure en opposum
belle qualité, taille 40,
1 tour de cou fourrure ,
état de neuf , à vendre
avantageusement. Dès 19
h. E. BENOIT, Serre 95.



 ̂ Madame et Monsieur
AURÈLE BARRAUD

et leur peti t Jean-Pierre ,
ont la joie de faire part de la naissance
de

Fabienne-
. Françoise-Aimée

4 décembre 1954
16, rue Grenus Genève

is aiiH voyageurs
des lignes 7 el 8

-
Dès le 8 décembre 1954, la ligne 8, par

chaussée enneigée ou verglacée, est dé-
tournée, à partir de la Patinoire par les
rues de la Reuse et David-Pierre-Bour-
quin (descente). •;

En conséquence, MM. les voyageurs dès
et pour les arrêts « Mont-Sagne » et « Gre-
nier », sont priés de faire usage des arrêts
j Patinoire », « D.-P.-Bourquin » et « Pont
du Grenier ».

Le parcours de la ligne 7 (montée) est
inchangé.

LA DIRECTION.

Chambre
à coucher
et studio

A VENDRE
¦

le tout de fabrique , soit :
1 divan (transformable en double

lits) ,
2 fauteuils,

(les trois pièces recouvertes d'un
magnifique tissu d'ameublement
de Langenthal),

1 guéridon,
1 milieu de chambre,
1 lustre. ~-

1 chambre à coucher comprenant :
2 lits, 2 chevets, 1 magnifique coif-
feuse, 1 armoire à 3 portes dont 2
galbées, 2 sommiers à têtes régla-
bles, 2 protège-matelas rembour-
rés, 2 matelas, 1 tour de lits, 1
couvre-lits, lustrerie.

La chambre à coucher et le studio

Fr. 3.600 —
Fiancés, amateurs de beaux meubles, fixez
aujourd'hui encore un rendez-vous. Nous
venons vous chercher en automobile au
moment qui vous convient le mieux et vous
reconduisons à votre domicile.

Ameublements Odac Fanti & Cie

C O U V E T
Tél. (038) 9 22 21 ou 9 23 70
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UNIC
la perfection du rasoir électrique

THORENS-
RIVIERA

le rasoir à sec parfait
SANS COURANT

Ces deux appareils qui rasent aussi
près que la lame ou le couteau,
sont en

démonstrations,
essais et vente à la

PARFUMERIE BOURGEOIS
Avenue Léopold-Robert 68 Tél. 2 14 63

Entrepreneurs
Pour devis, métrages, décomptes finaux de
tous corps de métiers du bâtiment, adres-
sez-vous à personne sérieuse et qualifiée.
Ecrire sous chiffre S. R. 24287, au bu-reau de L'Impartial.

(J tf riiz vûâ cadeaux £?
Mal gré le prix très intéressant des articles de fête que nous
vous proposons , nous n'avons pas fait la moindre concession
sur la qualité. Elle est irréprochable.
Ceci vous permettra d'offrir des cadeaux qui feront plaisir et
qui ne vous coûteront pas trop cher.
Pensez-y au moment d'utiliser vos précieux timbres de Noël.

. . . . . . .  .. • 

\T~\ -ci voici quelques idées /—v

POUR M A D A M E :
Un flacon d'eau de Cologne — Un parfum — Une jolie
boîte de savons parfumés — Une trousse de toilette garnie

POUR MON SIEUR:
Un flacon d'eau de lavande — Une liqueur fine — Une
pharmacie de poche ou pour auto

Grand choix d'articles de qualité — Emballages spéciaux de fêtés
A tous les prix et... AVEC RISTOURNE

Q)f ratmacieé &&&p àtati&aé
La Chaux-de-Fonds , Neuve 9 Paix 70
Le Locle, Pont 6 — Les Ponts-de-Martel — Saignelégier

On s'abonne en tout temps à « L'IMPARTIAL

gMP̂ ^̂ pF DROGUERIE
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f il UOUDRfilS
UN PARFUM
UNE EAU DE COLOGNE
UN POUDRIER
UN COFFRET, ETC.
...niais quelque chose de fin , de
nouveau.
Vous en trouverez spécialement
chez nous un beau choix dans les
grandes marques, en élégants cof-
frets et à tous les prix.
Service à domicile — Tél. 2 32 93

v

f V
Fabrique argovienne d'appareils , bien con-
nue pour la qualité de ses produits , cherche

constructeur
d'appareils

doué d'un caractère inventif et s'intéres-
sant à la création de nouveaux appareils et
à l'amélioration de modèles existants. Con-
ditions de travail agréables.
Prière d'adresser les offres avec curriculum
vitae, copies de certificats, date d'entrée,
prétentions de salaire et photo sous chiffre
SA 6574 A , aux Annonces Suisses S. A.
ASSA, Aarau.

j
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Depuis le début de la pratique du ski dans la région ,
vente de skis chez NUSSLE.
Choix considérable : skis pour enfants, 100-180 cm.,
depuis Fr. 15.55 ; id. avec fixations Kandahar , montés,
depuis Fr. 27.90 ; skis juniors 190-205 cm., arêtes acier ,
frêne ler choix , depuis Fr. 56.— ; id. avec fixations
Kandahar, Fr. 78.—. Skis Vampire , Kandahar , Atten-
hofer , métal , etc. Bâtons de ski pour enfants depuis
Fr. 4.90 ; bâtons de ski, métal , depuis Fr. 14.90. Gants,
sacs de skieurs, farts, etc.
Grenier 5-7 . Tél. 2 45.31

I Du plus modeste :
I au plus lin lapis i
s% Bien entendu <

SANDOZ TAPIS j
La seule maison qui ne vend

W que le tapis i

W Léopold-Robert 104 Tél. 2.74.84 *
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III IE FIU1
GRAND PRIX DE ROME

aux Galeries des Amis des Arts

Musée de Neuchâtel
du 5 au 23 décembre 1954

tous les jours sauf le lundi
de 10 à 12 heures et de 14 à 17 heures

Etat-civil dir 3 décembre 1954
Naissances

Von Allmen Anna-Ro-
sa, fille de Daniel, agri-
culteur, et de Marie -née
Kunz , Bernoise. — Fat-
ton Alain - Ge0I"ges, fils
de Georges-Marcel , mon-
teur en chauffages cen-
traux , et de Lilianne-Hu-
guette née Girardet, Neu-
châtelois.

Promesse de mariage
Plerrehumbert Alfred -

André, écrivain , Neuchâ-
telois, e t Etzensberger
Wilhelmine - . Jane,. Zu-
richoise.

Mariages civils
Vock Paul - Martin ,

mécanicien, Argovien ,. et
Jeanneret - Gris Madelei-
ne - Odette , Neuchâte-
loise. — Tarby Joseph -
Célestin - Augustin, cul-
tivateur , de nationalité
française, et Baume Ma-
thilde - Emilie, Bernoise.
— Gaiffe Georges - An-
dré , carrossier , Neuchâte-
lois, et Ùelliger G r e t i,
Bernoise. — Stoll Ber-
nard , ouvrier sur cadrans ,
et Bovet Odile - Joséphi-
ne, tous d e u x  Fribour-
geois. — Grimm Maurice-
André, technicien - horlo-
ger, Bernois, et Moinat
Nelly - Jacqueline, Vau-
doise.

Décès
Incin. Perrenoud Char-

les - Albert , veuf de Loui-
se - Bertha née Racine,
né le 2 mars 1865, Neu-
châtelois. — Inhum. à
Pully. Tuscher Paul , né
le 22 février 1886, Ber-
nois.

Etat-civil du 6 décembre
Naissances

Bolli Catherine - Elia-
ne, fille de Jean - Jac-
ques, secrétaire, et de Do-
rothea S u s a n n e  n é e
Griesser, Neuchâteloise et
Schaffhousoise. — Boillat
Jean - Luc - William , fils
de William - Numa, hor-
loger-complet, et de Ruth
née Thônen , Bernois.

Décès
Incin. Heuri née Schnei-

der Marie , é p o u s e  de
Adolf - V i k t o r née le
10 octobre 1898, Soleuroi-
se. — Incin. Hugonet née
Thiébaud Cécile - Emilie,
veuve de Charles - Emi-
le, née le 10 avril 1874,
Vaudoise. — Incin. Gros-
jean Flora , née le 4 août
1874, Neuchâteloise. — In-
hum. Favre-Bulle Fritz -
Arthur , né le 14 décem-
bre 1885, Neuchâtelois.

Magnifique

BUREAU
d'appartement

face et dessus noyer, à
gauche 3 tiroirs anglais,
à droite 1 rayon et 1 ti-
roir central , au prix sen-
sationnel de

Fr. 198.-
y &tuHicuti

Progrès 141 Tél. 2 76 33

BMVI du 1 décembre
Naissances

Duvanel , Eric - Alain ,
fils de Jean - Louis, bou-
cher , et de Monika-An-
na , née Baggenstos, Neu-
châtelois. — Zaugg, Jo-
siane - Huguette , fils de
Robert , frappeur sur ca-
drans, et de Huguette -
Suzanne, née Zaugg, Ber-
noise. — Jaussi, Isabelle-
Liliane, fille de Werner-
Ulrich , polisseur , et de Li-
liana , née Gallo, Bernoi-
se.

A VENDRE manteau de
fourrure pattes d'astra-
kan noir , première quali-
té, taille 44, état de neuf ,
double emploi , cédé moi-
tié prix , 480 fr. ; une ja-
quette trois quarts pour
jeune femme, r e n a r d s
blonds de Suède , taille 42 ,
belle occasion , cédée à 500
f r a n c s ;  un aspirateur
Tornado avec tous acces-
soires, y compris foen ,
très peu servi , double em-
ploi , valeur 480 fr., cédé
à 250 fr. — S'adresser
chez Mme Juillerat , av.
Léopold-Robert 88, de 14
à 19 h., le vendredi ex-
cepté.

Beau logement
3 pièces, WC intérieurs,
est à remettre. — S'adres-
ser au bureau de L'Impar-
tial. 24235

Jeune

MECANICIEN
capable

est cherché tout de
suite. Place stable et
bien rétribuée. Offres
sous chiffre G. C.
24280 au bureau
de l'Impartial.

Nous cherchons un

DESSINATEUR
expérimenté ( Grafiter
in)  pour collaboration
libre. Offres à Cie Bet-
terway S.A., Jardiniè-
re 158, La Chaux-de-
Fonds.

Occasion unique
à vendre grand choix de

TAPIS
laine et bouclé, avec de
légers défauts de fabri-
cation , depuis

Fr. 95.-
Profitez de cette magni-
fique occasion,

f a b Ut o U tt U
Progrès 141 Tél. 2 76 33

Les familles de feu
Monsieur Frédéric BAPST

profondément touchées des nombreuses
marques de sympathie qui leur ont été té-
moignées, remercient toutes les personnes
qui ont pris part à leur grand deuil.

Que sa volonté soit faite.

La famille de

MADAME

Flora GROSJEAN
a le pénible devoir d'annoncer son décès
survenu le 5 décembre 1954, à l'Hôpital de
La Chaux-de-Fonds.

L'incinération a eu lieu dans l'intimité
de la famille.

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire part.

Repose en paix.
Tes souffrances sont passées.

Madame et Monsieur Charles Wyss-
Stegmiiller ;

Monsieur Rodolphe Stegmùller ;
Monsieur et Madame Paul Stegmùller et

leurs enfants , à Babimost (Pologne) ;
ainsi que les familles parentes et alliées
ont la profonde douleur de faire part à
leurs amis et connaissances du décès de
leur chère et regrettée mère, belle-mère,
grand-mère et parente,

Madame

Sophie SÎBiB
née Mechler

que Dieu a reprise à leur tendre affection
mardi , dans sa 90me année, après une
longue et pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 7 décembre 1954.
L'incinération , SANS SUITE, aura lieu

vendredi 10 courant , à 14 h.
Culte au domicile , à 13 h. 20.
Une urne funéraire sera déposée devant

le domicile mortuaire :
Av. LEOPOLD-ROBERT 120

Prière de ne pas faire de visite.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part.

Q



f D̂U ] o\JR.
La situation.

La Chaux-de-Fonds, le S décembre .
L'événement du jour est constitué

par la démarche française au Kremlin
dans le but de réunir à Vienne une
conférence à quatre pour régler la
question d'Autriche. On estime que
l'initiative en soi est importante, mais
qu'elle va plus loin. M. Mendès-France,
en e f f e t , fait  de cette af faire une pierre
de touche des intentions réelles et de
ia bonne volonté de Moscou. Si les
Russes acceptent , on pourront aisément
passer du problème autrichien à celui
des rapports généraux entre l'Est et
l'Ouest. M. Dulles a ) ait savoir s'il ne
voyait pas la nécessité d'une confé-
rence à quatre. Ma is sans doute les
Américains se rallieront-ils finalement
à la proposition française.

• • •
Aux U S A , on estime que l'a f fa ire

MacCarthy coupe le parti républicain
en deux. Ceux qui approuvent MacCar-
thy sont les extrémistes du genre
Knowland , MacArthur, Radford , etc.
Eisenhower, en revanche, n'a pas hé-
sité à approuver le blâme au sénateur
du Wisconsin. C'est ce qui lui vaut au-
jourd'hui les injures et les insultes de
l'homme censuré, qui donne libre cours
à sa rancoeur. MacCarthy , décidément ,
n'est pas aussi accablé qu'on le croyait.

m » •

M . Winston Churchill a reçu pour
son anniversaire 523 cadeaux et 23,000
lettres de félicitation. On ne compte
pas le nombre de milliers de cigares
qui ont a f f l u é  à Chartwell.

* * *
L'exécution des six Frères musulmans

au Caire a causé une grosse émotion
dans le Moyen-Orient. En Syrie on ac-
cuse ouvertement Abd el Nasser de s'ê-
tre entendu avec les USA et la Grande-
Bretagne pour exterminer à tout prix
la confrérie prénommée.

# * *
Le général Ridgway , chef de l'état-

major général de l'armée américaine,
a déclaré que si une guerre éclate, elle
sera aussi longue et peut-êtr e plus
longue encore que toutes les précéden-
tes. Les troupes terrestres y joueront
un rôle de premier plan et les armes
de destruction massive ne brusqueront
pas le cours des événements.

• * »
La nouvelle version de l'af faire Do-

minici est-elle de nature à s'accrédi-
ter ? Et faut-il croire que le drame au-
rait le vol pour mobile ou que le triple
assassinat serait l'oeuvre de plusieurs
personnes ? A la vérité, il convient
d' accueillir ces révélations avec un
prudent scepticisme. On sait que si l'on
n'a trouvé sur les Drummond aucun
argent, c'est que M Drummond avait
laissé chez ses amis Maryan, à Ville-
franche sur Mer, ses valeurs, chèques,
lettres de change, bijoux, et se propo-
sait d'y coucher le lendemain même
du jour où il fu t  assassiné. Il ne fait
aucun doute que Gustave ait été un
des tueurs de la fausse résistance entre
Lurs et Segonces. La carabine, arme du
crime, lui a certainement appartenu.
Enfin , il serait bon de tirer au clair le
rôle joué par la fameuse Yvette, qui
dirigea et inspira tout son clan. Mais
les révélations de Me Pollak, cherchant
à rejeter sur Gustave la responsabilité
de toute l'a f fa ire , paraissent fortement
sujettes à caution.

* * »
Les commentaires sur les élections

berlinoises continuent, soulignant la
grande victoire des socialistes et l'aug-
mentation des e f f e c t if s  du parti de M.
Adenauer, en même temps que la dé-
faite totale des extrémistes de droite
et de gauche. Ni les néo-nazis ni les
communistes n'ont obtenu le 5 % re-
quis pour obtenir un siège ! Selon cer-
tains commentateurs, la défaite du
parti communiste peut être considérée
comme « test » pour ce qui se passerait
en cas d'élections libres dans toute
l'Allemagne. D'autre part on constate
que les Berlinois — et aussi les Alle-
mands en général — en ont assez du
blu f f  nazi et des fanfares  guerrières.

• * '*
En France, des statistiques établies

par les communistes prédisent que de-
puis 1947 le parti a perdu plus de la
moiti é de ses ef f ec t i f s . Cela ne l'em-
pêche pas de conserver une représen-
tation assez forte au Parlement.

Le canton de Neuchâtel pour

la candidature romande

au Conseil fédéral .

Des manœuvres et intrigues de cou-
loir se sont nouées ces jours derniers
contre la candidature de M. Paul
Chaudet à la succession de M.  Rodol-
phe Rubattel. Nous aurons l'occasion
d'en reparler plus explicitement . Di-
sons cependant dès aujourd'hui que
les Neuchâtelois sont unanimes — ex-
ception fai te  des socialistes, et enco-
re — en faveur de la candidature vau-

doise. C'est à la Suisse romande que
revient le siège de M.  Rubattel et c'est
au canton de Vaud qu'il appartient de
fournir un candidat. Or, M. Chaudet ,
qui a occupé successivement deux des
départements les plus important s au
Conseil d'Etat de son canton et qui a
fai t  preuv e d'une capacité de travail
et d'une fermeté de caractère peu or-
dinaires, mérite amplement les suffra-
ges de l'Assemblée fédérale.  C'est sans
doute pourquoi la députation romande
aux Chambres l'appuie déjà de façon
unanime. Les Neuchâtelois, qui sont
« pourvus », ne manqueront pas de se
souvenir de la solidarité qui les lie à
leurs bons amis et voisins vaudois.
Quant aux conversations sur l'élection
éventuelle de deux socialistes, elles
continuent. Il est peu probable que la
gauche se contente d' un seul porte-
feui l le .  Elle en restera vraisemblable-
ment au slogan choisi : «deux ou rien» .

P. B.

A la recherche d'une formule de coexistence
entre l'Est et l'Ouest

L ambassadeur de France à Moscou a été chargé d'interroger les autorités soviétiques
sur la suite qu'elles entendent donner aux propositions Mendès-France. - Les Etats-Unis
font des réserves quant à la convocation d'une conférence des ministres des affaires

étrangères.
L'ambassade de France
à Moscou prend contact

avec le Kremlin
PARIS, 8. — AFP. — On annonce

de source autorisée que l'ambassade de
France à Moscou a été chargée de
prendre contact avec le Gouvernement
soviétique pour lui ' rappeler les termes
du discours prononcé par le président
Mendès-France aux Nations Unies et
lui demander quelle suite elle entend
donner à cette initiative.

Le chargé d'affaires de France, M.
Jean Leroy, a reçu pour instructions
de demander au Gouvernement sovié-
tique de faire connaître son opinion
à ce sujet par la voie diplomatique.

Les Gouvernements britannique et
américain ont été informés de la dé-
marche française.

On précise que la démarche faite
porte sur la question autrichienne et
qu'elle n'est pas en contradiction avec
les termes des réponses faites par les
trois puissances occidentales aux notes
soviétiques.

Il s'agit d'ouvrir des négociations
parallèles

On ajoute que cette initiative s'ins-
crit dans le cadre des idées exprimées
par le président Mendès-France aux
Nations unies : il s'agit d'ouvrir les
négociations parallèles dont il a été
question à plusieurs reprises. Ces né-
gociations doivent avoir lieu dans un
cadre commun aux trois puissances
occidentales, mais chacune d'entre el-
les peut prendre des initiatives parti -
culières.

On annonce, d'autre part , que M.
Louis Joye , ambassadeur de France à
Moscou, actuellement à Paris, s'est
rendu lundi à Londres pour des con-
sultations avec M. René Massigli, ac-
tuellement ambassadeur de France à
Londres, mais futur secrétaire-géné-
ral du ministère des affaires étrangè-
res et partira mercredi pour Moscou
afin de rejoindre son poste.

M. Dulles étudiera
la possibilité de pourparlers

avec l'URSS
WASHINGTON, 8. — United Press

— A l'occasion de sa conférence de
presse hebdomadaire, le ministre des
affaires étrangères américain, M. John
Foster Dulles, a révélé, mardi, que les
puissances occidentales étaient à la re-
cherche d'une nouvelle formule de la
coexistence avec le monde communis-
te. Les ministres des affaires étrangè-
res des trois grandes puissances discu-
teraient vraisemblablement le problè-
me d'entamer des pourparlers avec les
Soviets lors de la session du Conseil des
ministres de l'OTAN, qui aurait lieu, la
semaine prochaine, à Paris, a ajouté
M. Dulles.

Les U. S. A. ne soutiendront pas
Mendès-France sans réserves

Le secrétaire d'Etat a cependant spé-
cifiquement démenti que les Etats-
Unis appuieraient entièrement la sug-
gestion de M. Pierre Mendès-France
pour la convocation d'une conférence
des ministres des affaires étrangères
de l'Union soviétique, de la Grande-
Bretagne, des Etats-Unis et de la Fran-
ce en mai prochain.

Pour obtenir une détente, il faut
d'abord abolir le rideau de fer

Une possibilité d'améliorer les rela-
tions entre l'Ouest et l'Est serait, se-
lon M. Dulles, de fréquents échanges
de points de vue entre les di-

te souvenir de Gotthelf
célébré... à Moscou !

MOSCOU, 8. — L'Agence Tass
annonce qu'une manifestation com-
mémorative vient d'avoir lieu à
Moscou en l'honneur de l'écrivain
bernois Jérémias Gotthelf dont on
célèbre cette année le centième an-
niversaire de sa mort. Elle était
organisée par l'Association soviéti-
que pour les relations culturelles
avec l'étranger, l'Association des
écrivains soviétiques et l'Institut
de littérature mondiale de Moscou.
Des allocutions ont été prononcées
par M. I. Anisinov, directeur de
l'Institut de littérature mondiale,
et le professeur Samari, qui tous
deux ont parlé de la vie et de
l'oeuvre de l'écrivain suisse. Des
extraits des oeuvres de Jérémias
Gotthelf ont été lus. M. Edouard
de Haller, ministre de Suisse à
Moscou, et plusieurs de ses colla-
borateurs de la légation étaient
présents.

plomates ' occidentaux à Moscou et les
hauts fonctionnaires soviétiques. A cet
égard, les Etats-Unis salueraient de
grand coeur une abolition du rideau
de fer virtuel qui sépare aujourd'hui
les représentants diplomatiques à Mos-
cou et le Gouvernement soviétique.

Bien que M. Charles Bohlen, ambas-
sadeur américain à Moscou, ait été in-
formé des désirs des Etats-Unis, on ne
lui aurait donné aucune instruction
formelle. Rappelons que M. Bohlen
retourne encore cette semaine a son
poste en URSS.

Les traités de Paris renforceront
la position occidentale

Le chef de la diplomatie américaine
a ensuite déclaré que les puissances oc-
cidentales, y compris la République fé-
dérale allemande, étaient d'avis qu'a-
près la réalisation des plans pour la
consolidation de la défense européen-
ne, une conférence entre l'Ouest et
l'Est ne pourrait plus dégénérer dans
une manoeuvre soviétique destinée à
empêcher cette consolidation et qu'el-
les salueraient à cet instant toute oc-
casion permettant de discuter sérieuse-
ment avec les Soviets les problèmes qui
attendent encore leur solution. M. Dul-

les a, à ce sujet , cité le traité d'Etat
autrichien et le problème allemand ,
tout en mentionnant que la question
autrichienne ne nécessiterait guère la
convocation d'une conférence comme il
ne resterait plus qu'à signer le traité.

Minimes effets de la grève
des conducteurs de locomotive

français
PARIS, 8. — AFP. — Malgré l'ordre

de grève lancé par le syndicat autono-
me aux mécaniciens des chemins de
fer, le trafic est entièrement normal
dans toutes les régions, la seule excep-
tion restant le réseau de banlieue de
la gare Saint-Lazare où quelques per-
turbations se sont produites aux heu-
res de pointe. Des trains ont été sup-
primés, d'autres habituellement di-
rects ont été transformés en omnibus,
mais tous les voyageurs ont pu ren-
trer à leur domicile de banlieue sans
retards importants.

On peut évaluer le nombre des gré-
vistes dans toute la France à quelques
centaines. Cependant, la fédération
autonome des conducteurs maintient
son ordre de grève : selon ses directi-
ves, les grévistes ne doivent reprendre
le travail que jeudi matin à six heures.

Pas de perturbations
dans les relations ferroviaires
entre la France et la Suisse

BERNE, 8. — La grève déclenchée
par les cheminots de la fédération au-
tonome sur le réseau de la S. N. C. F.
n'a pas affecté les relations ferroviai-
res entre la France et la Suisse. Les
trains sont arrivés normalement aux
points frontières. Us ont quitté éga-
lement ceux-ci pour la France à l'heu-
re prévue.

L'éruption du Stromboli se calme
temporairement

STROMBOLI, 8. — AFP. — L'érup-
tion du Stromboli a pratiquement pris
fin mardi soir, et la lave qui s'échap-
pait des trois bouches situées sur le
versant nord-ouest du volcan, se soli-
difie après avoir parcouru une dizaine
de mètres.

Toutefois, de l'avis des vulcanolo-
gues, il ne s'agit là que d'une inter-
ruption temporaire du phénomène
éruptif.

Nouvelles de dernière heure
Contre la mission Lawton Collins

Une note de la République
démocratique du Vietnam

à MM. Eden et Molotov
HONGKONG, 8. — AFP. — La radio

du Vietminh a diffusé mercredi une
note envoyée par M. Pham Van Dong,
ministre des affaires étrangères de la
République démocratique du Vietnam,
à MM. Eden et Molotov, condamnant
la présence dans le Sud-Vietnam de la
mission du général Lawton Collins, qui ,
précise la note, « constitue la première
manifestation des buts agressifs du
traité de Manille ».

Cette note qui a été remise le 5 dé-
cembre aux deux présidents de la Con-
férence de Genève en même temps que
le mémorandum du haut commande-
ment de l'armée populaire aux pays
participant à la Conférence de Genève,
dénonce l'intégration du Sud-Vietnam ,
du Laos et du Cambodge dans le S. E.
A. T. O., laquelle, ajoute la note , cons-
titue « une violation flagrante de l'ar-
ticle 5 de la déclaration finale de la
Conférence de Genève ».

M. Pham Van Dong ajoute que l'en-
trée des pays associés dans le S. E. A.
T. O. est destinée à « consolider l'in-
fluence américaine dans le sud-est asia-
tique et à transformer l'Indochine en
colonie et en base américaine ».

Un astronome américian découvre
une nouvelle planète

WASHINGTON, 8. — AFP. — La
Société nationale de géographie a an-
noncé la découverte d'une nouvelle
planète de grandeur 17. Elle a été ob-
servée pour la première fois dimanche
par un astronome de l'institut de
technologie de Californie, M. George
Abell. C'est en poursuivant la photo-
graphie complète du ciel (hémisphère
nord) commencée en 1949, que la So-
ciété de géographie et l'institut ont
fait cette découverte. Cette photogra-
phie fixera des astres situés jusqu 'à
600 millions d'années lumière.

On est toujours sans nouvelles
d'une cinquantaine de pêcheurs

bretons
CONCARNEAU, 8. — Ag. — On est

toujours sans nouvelles de cinq chalu-
tiers de pêche disparus en mer au
cours des dernières tempêtes. Les re-
cherches s'effectuent dans la zone
comprise entre le sud de l'Irlande et
la Bretagne. Les chalutiers comp-
taient une cinquantaine de personnes,
équipages compris.

On espère toujours que les marins ont
repris leur travail une fois la tempête
calmée et qu 'ils regagneront la côte
à la fin de la campagne de pêche.

Arrestation d'un ancien ministre
birman qui voulait tenter un coup

d'Etat
RANGOON, 8. — Reuter. — La po-

lice a procédé à l'arrestation de l'an-
cien ministre U Lun, inculpé de haute
trahison. M. U Lun est le troisième
ancien ministre arrêté au cours des
quatre derniers jours .

Ces personnages sont accusés d'a-
voir tenté un coup d'Etat, il y a six
ans. Les anciens ministres U Pa Pe ei
Tharrawaddy Maung-Maung sont ma-
lades et ont dû être transportés à
l'hôpital de la prison.

U Lun fit sensation avant la guerre
ayant épousé deux femmes le même
jour. Le bouddhisme autorise de telles
unions, qui cependant sont très rares.

Le bilan de l'« opération fellagha »
TUNIS, 8. — AFP. — Le bilan de l'«o-

pération fellaghas» était le suivant au
soir du 7 décembre : 1998 fellaghas ont
fait leur soumission, 1553 armes ont été
récupérées dont une mitrailleuse, 3 fu-
sils-mitrailleurs et 30 pistolets-mitrail-
leurs. 90,000 cartouches ont été égale-
ment recueillies.

L'opération en cours doit se terminer
le 9 décembre à minuit.

Nord des Alpes , Valais, nord et cen-
tre des Grisons : Temps tout d'abord
assez ensoleillé puis augmentation ?e
la nébulosité et quelques précipita-
tions. Courant de fœhn passager dans
les Alpes. Température en hausse,
plus tard de nouveau en baisse. Cette
nuit ou jeudi matin vent du sud-
ouest à ouest soufflant par moments en
rafales.

Prévisions du temps

Les projets de M. Mendès-France

PARIS, 8. — Du correspondant cj
l'ATS :

On annonce aujourd'hui que le goa.
vernement a l'intention de demanda
au Parlement français une rati fie..
tion des accords de Londres et de Pa.
ris sans conditions et sans astuces «
procédure qui pourraient en retarda
l'exécution. Il est vrai que la mise n
application des dits accords, et u
tamment l'entrée de l'Allemagne u
sein de l'OTAN, doit être soumise i
l'approbation parlementaire des 15 na-
tions du pacte atlantique, ce qui ni
se réalisera pas du jour au lendemain

Le parallélisme de la ratification tl
des négociations, tel que l'a conçu \
Mendès-France, demeure donc possi-
ble. M. Louis Joxe, ambassadeur di
France à Moscou, a reçu, à cet eff et ,
des instructions précises en vue d'uni
démarche, d'accord avec Londres il
Washington, auprès des autorités so-
viétiques pour savoir si elles accepte-
raient de préparer dès maintenant
une conférence à quatre qui se tien-
drait à Paris, au mois de mai.

En attendant la date du 20 décem-
bre , choisie pour le débat de ratifi-
cation devant l'Assemblée nationale,
débat dont la clôture ne fait aucun
doute, le président du Conseil aura
un autre obstacle à franchir le joui
des interpellations sur la situation en
Afrique du Nord. Etant donné l'amé-
lioration des conditions en Tunisie et
la réussite de la soumission des fella-
ghas, dont on peut s'étonner, cepen-
dant, qu'ils ne remettent que si pei
d'armes et de munitions, le cabinet
ne court aucun risque sérieux.

Ratification des accords
de Paris sans condition

Après la découverte d'un complot
en Egypte

LE CAIRE, 8. — AFP. — L'organisa-
tion secrète des Frères musulmans
dans la marine de guerre égyptienne
avait commencé à fonctionner en 1952
révèle-t-on officiellement.

Trois officiers de la marine avaient
accepté de se joindre aux formations
terroristes civiles des Frères musul-
mans, dans la zone d'Alexandrie. L'or-
dre secret des Frères musulmans d'A-
lexandrie s'était procuré les cartes et
plans détaillés de toutes les installa-
tions navales ainsi que les plans de
diverses casernes et établissements
militaires de la zone. Us devaient être
utilisés d'après les aveux des conjures
arrêtés pour paralyser une éventuelle
résistance de l'armée ou de la ma-
rine au coup d'Etat préparé par les
Frères musulmans.

M. Yoshida se démet de ses fonction!
de président du parti libéral japo nais

TOKIO, 8. — AFP. — L'ancien pre-
mier ministre du Japon , M. Shigeru
Yoshida, s'est démis, mardi, de ses
fonctions de président du parti libéral
japonais.

M. Ogata lui succédera
TOKIO, 8. — United Press. — K

parti libéral japonais a élu à l'unani-
mité M. Taketora Ogata , à la succes-
sion de M. Yoshida comme président
du parti. M. Ogata participera avec le
chef du parti démocratique, M. Ichiro
Hatoyama, à la lutte pour la prési-
dence du Conseil des ministres, vacante
depuis la démission, mardi , de M-
Yoshida.

La marine est également
compromise

MOSCOU, 8. — APP. — Selon
«Sovietskyi Sport», le premier pa.
rachute d'aviation aurait été inven.
té en 1911 par le Russe Gleb K0.
telnikov, officier d'artillerie en re.
traite.

«Les premiers essais concluants
eurent lieu en 1912, mais le gou.
vernement tsariste refusa d'accep.
ter le parachute dans le matériel
officiel d'armement et le modèle

, appelé «R. k. 1. fut vendu à re.
tranger», écrit le journa l soviet),
que.

«Kotelnikov poursuit ses travanj
sous le régime soviétique et plu.
sieurs modèles de son invention ont
reçu une consécration officielle».

v -J

Encore une invention
de Popof !...


